
Nos membres, plus forts et plus unis que jamais, sont au nombre des
Canadiens et Canadiennes qui aident à garder notre pays sur le bon chemin.

RESTONS
FORTS. 

RESTONS UNIS.
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RESTONS FORTS.
RESTONS UNIS.   

par François Laporte, président de Teamsters Canada

Vous apprendrez dans les 
prochaines pages comment les 

travailleurs-euses des diverses industries 
se sont adaptés à la pandémie et aux 
défis auxquels ils font face chaque jour. 
Vous constaterez l’excellent travail que 
fait notre syndicat en milieu de travail et à 
l’extérieur de celui-ci pour nos membres 
et leur communauté. 

Malgré tous les coups durs que 2020 nous a donnés, 
je suis heureux de vous informer que notre syndicat
se porte bien. Nos membres, plus forts et plus unis 
que jamais, sont au nombre des Canadiens-ennes 
qui aident à garder notre pays fort. 

Nos membres jouent un rôle essentiel à l’échelle du 
pays, autant les chauffeurs-euses de camion qui livrent 
tout ce dont les Canadiens-ennes ont besoin, que les 
cheminots qui transportent les céréales et maintiennent 
l’industrie lourde en fonction, que les salariés-ées du 
secteur de l’alimentation et des commerces de détail 
sur lesquels nous comptons au quotidien, que les 
travailleurs-euses des services de messagerie, grâce 
auxquels nous pouvons faire notre magasinage en ligne 
et recevoir la marchandise tout en restant en sécurité 
à la maison. 

Je suis particulièrement impressionné par les 
travailleurs-euses du réseau de la santé, membres 
des Teamsters, qui oeuvrent dans les CHSLD, les 
ressources intermédiaires et les résidences privées 

Le monde entier vit des 
temps difficiles. 

pour aînés et les hôpitaux. Ils luttent contre le virus tous 
les jours en nettoyant les unités de soins COVID-19, 
soignent les patients infectés et prennent soin des 
personnes trop âgées ou trop malades pour s’occuper 
d’elles-mêmes. Ces femmes et ces hommes courageux 
s’assurent que les patients les plus malades puissent 
communiquer par visioconférence avec leurs proches 
avant qu’ils ne soient plongés dans un coma artificiel 
et intubés.  

Cette crise est loin d’être terminée. Elle touche des 
Canadiens-ennes dont les moyens de subsistance ont 
été anéantis par les restrictions requises pour lutter 
contre la pandémie. Certaines de nos sections locales 
et de nos membres sont durement touchés, tels que les 
salariés-ées d’hôtels, de restaurants et de centres de 
divertissement sportif. Nous nous engageons d’ailleurs 
pleinement à appuyer ces membres dans leurs efforts 
pour survivre à cette crise. 

Comme vous, votre syndicat continue à travailler pendant 
la pandémie. Nous avons renégocié des conventions 

FRANÇOIS LAPORTE
Président de Teamsters Canada
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collectives, réglé des griefs et 
d’autres enjeux en milieu de travail. 
Vos dirigeants, représentants et 
délégués syndicaux, entre autres, 
font un travail remarquable dans ces 
conditions et circonstances 
exceptionnelles. Dans quelques 
années, nous regarderons en arrière 
et serons fiers de la façon dont nous 
avons réussi à nous adapter en tant 
que syndicat. 

Je ne peux passer sous silence le 
travail exceptionnel de l’équipe de 
Teamsters Canada, peu nombreuse, 
mais tellement efficace! Le person-
nel de Teamsters Canada milite sans 
cesse pour nos membres tant auprès 
des représentants provinciaux que 
fédéraux et met en lumière le rôle de 
notre organisation sur les réseaux 
sociaux et dans les médias. Il est 
présent toujours et partout, en tant 
que voix progressiste à la défense 
des travailleurs-euses.

Le virus sera parmi nous encore 
longtemps, et il faudra patienter 
avant que la population soit vaccinée. 
Teamsters Canada continuera de 
collaborer avec le gouvernement afin 
de défendre vos intérêts à toutes les 
étapes du processus. Entretemps, 
tous les Canadiens-ennes doivent 

continuer à respecter les consignes 
locales et nationales de santé 
publique et tout faire pour limiter 
la propagation du virus. 

Bon nombre de nos membres ont 
encore beaucoup à faire. Il y aura 
encore des vagues d’achats 
massives par les consommateurs, et 
nos membres qui oeuvrent dans le 
réseau de la santé devront continuer 
leur travail acharné.

Certains membres des Teamsters 
seront aussi appelés à jouer un rôle 
dans la distribution du vaccin contre 
la COVID-19. Cette tâche exige une 
logistique monumentale ainsi que la 
participation de milliers de 
travailleurs-euses dans les secteurs 
du transport, de l’entreposage 
et de la santé. 

Priorité de vaccination

J’espère que les travailleurs-euses 
essentiels et ceux qui sont exposés 
au virus au quotidien auront accès au 
vaccin en priorité. Il est inacceptable 
que le taux d’infection soit 
considérablement plus élevé chez les 
travailleurs-euses de la santé et les 
nombreux autres travailleurs-euses 
de première ligne. 

Cette pandémie nous a démontré à 
quel point les hommes et les femmes 
qui oeuvrent en première ligne sont 
essentiels au fonctionnement de nos 
communautés, bien plus en fait que 
les chefs d’entreprise et certaines 
célébrités.

Vous apprendrez dans les 
prochaines pages comment les 
travailleurs-euses des diverses 
industries se sont adaptés à la 
pandémie et aux défis auxquels 
ils font face chaque jour. Vous 
constaterez l’excellent travail que 
fait notre syndicat en milieu de travail 
et à l’extérieur de celui-ci pour nos 
membres et leur communauté. 

De gauche à droite: Richard Eichel, directeur de 
la Division des colis de Teamsters Canada, et
François Laporte, président de Teamsters 
Canada, lors des négociations UPS à Québec, 
à l'été 2020 

De gauche à droite: Craig McInnes, président de la Section locale 938 des Teamsters,
François Laporte, président de Teamsters Canada, Stan Hennessy, président de la 
Section locale 31 des Teamsters. Photo prise à Ottawa lors d'une réunion du Comité 
exécutif à l'été 2020.

Restons forts. Restons unis. 
Ce cauchemar sera bientôt 
derrière nous.

@TeamstersCanadaPresident
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FONDATION
TEAMSTERS CANADA

à l’organisme Potluck Café Society 

au service alimentaire Harvest Manitoba

à l’organisme Quest Outreach Society 

à la société de banques alimentaires Food Banks of SK

à l’organisme Union Gospel Mission

10 000$ 

8 000$  

10 000$ 

8 000$  

10 000$ 

8 000$  à l’ass. de banques alimentaires Food Banks Alberta	

SOLIDAIRES DANS UN BUT COMMUN :
APPUYER LES COLLECTIVITÉS!
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Nos membres luttent contre la pandémie sur tous les fronts.
La Fondation Teamsters Canada épaule aussi les communautés pour les aider à 
traverser la tempête, soutenant les organismes sans but lucratif et autres organisations 
qui interviennent là où les besoins sont les plus criants partout au Canada. 

La Fondation Teamsters Canada accepte les dons individuels
sur son site Internet FTCF.CA

La Fondation Teamsters Canada est reconnue comme organisme de bienfaisance par l’ARC.

FONDATION
TEAMSTERS CANADA

à Moisson Québec 

à la Fondation de l’hôpital St. Michael’s

à la banque alimentaire Community Food Sharing Ass.

à l’Accueil Bonneau 

au Holland Bloorview Rehabilitation Hospital

à Provision Compassion

à la banque alimentaire Daily Bread

à la banque alimentaire Deuxième chance 

à la maison d’hébergement Le Parados 

à la banque alimentaire Hamilton Food Share

au service alimentaire Upper Room Hospitality Ministry 

20 000$  

10 000$ 

4 000$  

15 000$ 

10 000$ 

2 500$ 

5 000$ 

5 000$ 

2 500$ 

5 000$ 

5 000$ 

1 000$ 

à la banque alimentaire Feed Nova Scotia 

Visitez ftcf.ca pour en savoir plus.
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Appuyer les membres au-delà de leur milieu de travail fait aussi partie de notre 
mission. Grâce à ces bourses d’études, nous aidons des familles de membres 
Teamsters, façonnons les dirigeants de demain et contribuons à 
bâtir un meilleur pays pour tous.

BOURSES D’ÉTUDES 

| Bourses d’études James R. Hoffa 

Le Fonds de bourses d’études à la mémoire de James R. Hoffa a été créé pour aider les enfants ou autres personnes 
financièrement à charge de membres Teamsters admissibles à régler les droits de scolarité d’établissements 
d’enseignement postsecondaires. Les étudiants qui en sont à leur dernière année de fréquentation d’une école secondaire 
ou d’un cégep peuvent soumettre, d’ici le 1er mars 2021, une demande de bourse d’études d’un montant de 10 000 $ 
s’ils prévoient s’inscrire à un programme collégial ou universitaire. Ils peuvent aussi présenter une demande de bourse 
d’études d’un montant de 2 000 $ s’ils ont l’intention de suivre un programme de formation professionnelle ou technique 
dans un secteur représenté par les Teamsters.

| Bourses d’études Teamsters Canada

Contrairement aux autres programmes de bourses d’études, le programme de bourses d’études pour les membres de 
Teamsters Canada a été créé spécialement pour des membres en règle, et non pour leurs enfants ou autres personnes 
financièrement à charge. Il convient parfaitement à ceux qui veulent poursuivre des études dans leur champ de compétence, 
s’inscrire à des cours de conduite ou dans une école de métier, ou réorienter leur carrière dans un secteur différent. 
Ces bourses d’études aident les membres à régler les droits de scolarité exigés pour des programmes postsecondaires, 
notamment des certificats. Le processus de demande comprend généralement la rédaction d’une courte dissertation. 
La date limite pour soumettre une demande est le 31 octobre de chaque année. Au total, quatre bourses d’études de 
2 500 $ sont octroyées.

| Bourses d’études des sections locales
  
Il se peut que votre section locale ait son propre programme de bourses 
d’études ou connaisse d’autres bourses d’études auxquelles vous pourriez 
être admissible, à un niveau régional ou provincial. 
Pour en savoir plus, communiquez avec votre section locale!

| Programme de bourses d’études Cheryl Johnson du CIFT

Le Caucus international des femmes des Teamsters (CIFT) accorde chaque année deux bourses d’études de 500 $ à des 
finissantes du secondaire qui sont méritantes. Les personnes admissibles sont les enfants et les personnes financièrement 
à charge de membres Teamsters actifs ou retraités. La date limite pour soumettre une demande est le 1er mai.

Pour en savoir plus sur nos bourses d’études,  
rendez-vous à teamsters.ca/bourses
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Quels sont les avantages d’être membre des Teamsters?

Par Sister Lihong Yang, de la Section locale 395

Teamsters est le premier syndicat dont je suis membre. Je ne con-
naissais pas grand-chose des syndicats et de leur utilité. Je fais partie 
des Teamsters depuis presque six ans et je sais maintenant que les 
syndicats sont là pour tous les travailleurs… pour parler en leur nom 
et négocier de meilleurs salaires, pour améliorer la sécurité et pro-
mouvoir l’équité en milieu de travail.

Avant, j’ai surtout travaillé en Chine, dans des emplois non syndiqués. 
Les employeurs là-bas essaient toujours de maximiser leurs profits et 
ils le font parfois en sacrifiant les avantages des employés, en offrant 

des salaires fixes (c.-à-d. très peu d’augmentations) et même en faisant travailler du personnel 
dans des conditions dangereuses. Après avoir travaillé avec les Teamsters, je sais qu’il y a du 
soutien pour tous. Nous obtenons des hausses salariales régulières… et notre emploi est protégé, 
grâce à l’ancienneté.

Je veux aussi raconter mon expérience avec un des dirigeants de Teamsters. J’ai vécu une situ-
ation au travail où je me sentais mal à l’aise. La direction et ma section locale ont collaboré pour 
régler le problème. J’ai aussi vécu une situation où je ne me sentais pas en sécurité au travail. 
J’en ai parlé à l’un des dirigeants des Teamsters, qui a immédiatement communiqué avec l’em-
ployeur pour défendre ma cause. Comme je suis immigrante, je ne sais pas toujours ce qui est 
approprié ou non. En plus, avec la barrière de la langue et nos différences culturelles, j’hésitais à 
parler. Maintenant, je me sens libre de faire appel à ma section locale quand j’ai besoin d’aide.

Le syndicat des Teamsters appuie tous les travailleurs et s’assure qu’ils ont de bonnes            
conditions. Merci pour votre bon travail!

LES GAGNANTS-ES DES BOURSES D’ÉTUDES 
2020 DE TEAMSTERS CANADA SONT:

Bertrand Ignas Nzedong Tigoufack
Section locale 1999

Jennifer Hampton
Section locale 31

Simon Caces
Section locale 419

Quatre membres ont gagné une bourse d’études de 2 500 $ de Teamsters Canada en 2020. 
Dans le cadre du processus de demande de bourse, chaque candidat-e doit soumettre 
une dissertation sur un thème donné. Cette année, nous avons choisi de publier celle de la 
consœur Lihong Yang, de la Section locale 395 à Regina, en Saskatchewan.
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L’année 2020 nous a forcés à repenser notre manière 
d’intervenir auprès des gouvernements sur des 
questions qui importent à nos membres et aux 
travailleurs-euses partout au Canada. Malgré la 
pandémie mondiale, nous avons réussi à rencontrer 
les dirigeants des trois principaux partis politiques 
fédéraux, y compris le premier ministre, et à 
discuter régulièrement avec différents ministres et 
porte-paroles de l’opposition. Nous avons participé 
à des consultations sur divers règlements et réformes 
législatives qui ont mené à des gains pour nos 
membres durant cette extraordinaire période 
d’incertitude.

Cette année, nos innombrables réunions Zoom, 
lettres et mémoires visaient surtout les conséquences 
de la COVID-19 sur les membres des Teamsters, leurs 
familles et leurs collectivités. Nous avons collaboré 
étroitement avec le Programme du travail et d’autres 
ministères du gouvernement fédéral afin d’assurer la 
protection de la santé, la sécurité et le gagne-pain de 
membres Teamsters dans chaque secteur d’activité.

Des réunions hebdomadaires avec Transports 
Canada, en particulier, ont permis de faire entendre 
en temps opportun les voix et les préoccupations de 
nos membres des divisions du transport et du secteur 
ferroviaire. Nous avons travaillé en amont avec les 
bureaux des ministres et leur avons transmis en 
temps réel nos inquiétudes au sujet de la santé et 
de la sécurité, afin de leur permettre d’y répondre 
adéquatement, au bon moment. Dans le cadre de 
la distribution des vaccins contre la COVID-19, nos 
membres sont une fois de plus en première ligne, 
acheminant en toute sécurité les chargements de 
matériel aux responsables de l’administration 
des vaccins.

Programmes gouvernementaux

Certains de nos gains sont aussi le fruit des 
démarches menées de concert avec nos 
partenaires du mouvement syndical pour obtenir 
un soutien financier durant la pandémie, comme la 
Prestation canadienne d’urgence (PCU), la Prestation 
canadienne de la relance économique (PCRE), la 
Subvention salariale d’urgence du Canada (SSUC) 
et d’autres importantes réformes temporaires et 
permanentes du régime d’assurance-emploi. Nous 
sommes très conscients de la perte des emplois de 

AFFAIRES GOUVERNEMENTALES
PENDANT LA PANDÉMIE
MONDIALE DE 2020 
par Mariam Abou-Dib, directrice des Affaires gouvernementales

nos membres dans le commerce au détail, l’industrie cinématographique et le 
secteur des expositions industrielles, et nous nous sommes assurés qu’ils ne 
soient pas laissés pour compte… et qu’ils ne le seront pas non plus lors de la 
relance économique.

Étant donné la proportion de nos membres effectuant un travail essentiel, la 
COVID-19 a été une source de grande préoccupation; la santé et la sécurité de 
ces membres ont été notre priorité pendant que ces héros et héroïnes continuaient 
à fournir des services à l’échelle du pays. Nous nous sommes particulièrement 
souciés de nos membres dans le secteur de la santé. D’ailleurs, nous continuons 
à exercer des pressions pour que des normes nationales soient appliquées dans 
tous les établissements de soins de longue durée et hôpitaux des provinces et 
territoires afin de promouvoir des soins de qualité pour les patients-es, et des 
mesures de protection de la santé et de la sécurité pour les travailleurs-euses.

Par ailleurs, même si des compagnies aériennes canadiennes insistent pour obte-
nir un soutien gouvernemental, nous nous assurons également que nos membres 
à bord des appareils et dans les aéroports ne sont pas oubliés quand il s’agit de 
leur santé et de leur sécurité, ainsi que de leur sécurité économique, maintenant et 
durant la période de relance. Nous n’avons pas non plus ralenti nos efforts visant à 
faire comprendre les conséquences du roulement de contrats dans les entreprises 
sous réglementation fédérale. Cet enjeu fait partie de nos priorités pour 2021.

François Laporte, président de 
Teamsters Canada avec Joe Biden, 
président des É.-U.

François Laporte, président 
de Teamsters Canada, avec 
Justin Trudeau, premier ministre 
du Canada.
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teamsters.ca/lobbyisme
maboudib@teamsters.ca

de l’industrie laitière canadienne à la suite des 
récentes plaintes formulées par les États-Unis en 
vertu de l’ACEUM. 

Depuis l’élection présidentielle aux États-Unis, 
nous avons aussi été occupés à travailler avec les 
syndicats canadiens des métiers de la construction 
afin que nos projets d’infrastructure se concrétisent.

Élections fédérales en 2021 ?

Enfin, il semble y avoir un consensus sur la tenue 
probable d’élections fédérales au Canada en 2021. 
Nous allons certainement faire part de nos 
préoccupations et de nos priorités aux partis 
politiques. Faire connaître celles-ci tout au long 
de la campagne électorale, d’un point de vue 
non partisan, sera l’un de nos objectifs.

Nous concluons ce rapport de 2020 sur le lobbyisme 
en nous engageant à suivre et à participer à toutes les 
discussions sur les impacts de la pandémie sur nos 
membres et sur leurs conditions de travail, maintenant 
et pendant la période de relance économique. Nous 
consoliderons nos relations avec des politiciens et 
des législateurs au nom de nos membres et la voix 
de Teamsters Canada sera entendue haut et fort sur 
la colline parlementaire.

En conversation avec le nouveau chef du Parti Conservateur, Erin O’Toole.

Dépistage volontaire

Nous collaborons actuellement avec le gouvernement dans le dossier des tests 
volontaires en milieu de travail, et un certain nombre de nos membres dans les 
aéroports et aux frontières participent déjà à des projets pilotes visant à étendre 
les tests de dépistage à plus grande échelle. À suivre en 2021.

Nos démarches pour obtenir une meilleure réglementation encadrant la fatigue 
et les heures de travail ont porté fruit cette année avec l’adoption des dispositifs 
de consignation électronique (DCE) qui, enfin, assurent le respect des heures de 
service de nos camionneurs-euses. Le gouvernement s’est engagé à ce que tout 
soit en place pour le 21 juin 2021.

Le gouvernement fédéral a aussi publié la version définitive des Règles relatives 
aux périodes de service et de repos applicables à nos membres du secteur 
ferroviaire et prévoit soumettre l’ébauche d’une nouvelle réglementation en 
matière de fatigue en 2021.

Nous avons aussi remporté une autre victoire importante : le déclenchement 
d’une enquête indépendante de la GRC sur la mort de trois de nos membres 
dans l’horrible déraillement d’un train près de Field Hill, en Colombie-Britannique. 
Nous avons veillé à perpétuer la mémoire des confrères Dockrell, Paradis et 
Waldenburger-Bulmer auprès de leurs familles et de leur syndicat, et avons 
maintenant espoir que justice sera rendue.

Dans le dossier du commerce, nous avons exercé de fortes pressions pour 
que soit appliqué le chapitre sur le travail du nouvel Accord Canada–États-Unis–
Mexique (ACEUM). En raison de l’arrivée d’une nouvelle administration à la 
Maison-Blanche, nous continuons à travailler avec la Fraternité internationale 
des Teamsters (FIT) à Washington (DC) afin de protéger nos membres des 
deux côtés de la frontière. 

Teamsters Canada, appuyé par la FIT, a clairement fait connaître sa position au 
gouvernement canadien et a demandé que celui-ci soutienne les travailleurs-euses 

En conversation avec le chef du NPD, Jagmeet Singh.



12

Au niveau régional, les caucus ont 
eux aussi eu à relever des défis de 
taille afin de s’ajuster à la nouvelle 
réalité. En Ontario, c’est avec le cœur 
rempli d’émotions que les membres 
du Caucus ont vu leur consœur 
Lavinia De Mello partir à la retraite en 
début d’année. Lavinia est une fière 
Teamster et amie appréciée de toutes 
qui a donné beaucoup pour assurer 

le succès du TOWC; elle nous manquera. En mars, lors 
de son activité pour la Journée internationale du droit 
des femmes, le caucus a pu amasser 32 000 $, somme 
qui a été versée en parts égales à quatre œuvres de 
charité soit, Armagh House, Interim Place, Hope 24/7 
and Queen St. Youth Shelter. Malheureusement, l’année 
fut d’autant plus difficile avec la perte en juillet de notre 
consœur et amie, Denise Thompson. Elle a été un atout 
considérable pour le comité exécutif et laisse un vide 
immense. L’équipe a finalement pu se réunir à nouveau 
en septembre afin de travailler sur les dossiers en cours.

Le syndicat pleure la perte de notre 
consœur Denise Thompson. 

Consœur Lavinia De Mello 
a pris sa retraite en 202o.

FORTS ET UNIS
POUR LES FEMMES 
par Nathaly Guillemette, coordonnatrice nationale

Comme dans presque tous les secteurs, la majorité des 
activités en condition féminine prévues pour 2020 a dû 
être annulée, telle la Conférence des femmes de la FIT, 
certaines activités de collecte de fonds, conférences, 
formations, etc 

Plusieurs de nos membres travaillent courageusement 
au front depuis le début de cette pandémie et nous nous 
devions, de notre côté, de modifier nos pratiques, de 
nous réinventer afin de leur offrir des activités pour les 
informer, les divertir et aussi, les soutenir.  

Le comité de la Conférence des 
femmes de la FIT auquel Fernanda 
Santos, présidente de la Section 
locale 847 et Nathaly Guillemette, 
coordonnatrice nationale à 
Teamsters Canada siègent, a donc 
décidé d’offrir des webinaires gratuits 
sur différents sujets afin de remplacer 

les ateliers donnés habituellement lors de la conférence, 
par exemple, des webinaires sur la gestion du stress en 
temps de pandémie, la violence conjugale dans le monde 
du travail, etc. En complément, Teamsters Canada a pour 
sa part offert un webinaire bilingue avec un panel de 
femmes impliquées dans notre organisation à différents 
niveaux afin de partager leur expérience et inciter les 
femmes à s’impliquer dans le mouvement syndical. 
Vous pouvez visionner ce webinaire sur la chaîne 
YouTube de Teamsters Canada.

La pandémie COVID-19 a eu un impact énorme sur des millions de gens 
partout dans le monde et nous avons dû repenser notre façon de vivre, de 
travailler et même notre façon d’interagir avec les autres.

Gretchen Grindle, psychothérapeute 
Comment gérer le stress pendant 
la pandémie COVID-19 

Panel de  femmes Teamsters 
Les femmes Teamsters et le 
leadership

WEBINAIRES DE LA 
CONFÉRENCE DES FEMMES

WEBINAIRES DE
TEAMSTERS CANADA

Retrouvez Teamsters Canada
sur YouTube

Retrouvez Teamsters Canada
sur YouTube

Pour visionner ces webinaires :
/TeamstersChannel
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Rejoignez le groupe Facebook du Caucus 
condition féminine Teamsters Québec

Au Québec, le souper-conférence 
pour la Journée internationale du 
droit des femmes a eu lieu juste avant 
le confinement et a été encore une fois 
un énorme succès. Par la suite, les 
rencontres du Comité exécutif se sont 
tenues en virtuel tout au long de l’année 
et un groupe Facebook exclusif aux 
femmes Teamsters du Québec a été 
créé afin d’assurer la communication 

avec les membres. Une conférence virtuelle sur le féminisme 
a été offerte et des masques ont été distribués gratuitement. 
Plusieurs projets sont en préparation pour 2021. En ce qui 
concerne les collectes de fonds, en raison de la précarité 
financière des commanditaires habituels due à la crise 
actuelle, le caucus n’a pu amasser la totalité du montant 
versé annuellement à la maison d’hébergement Le Parados, 
mais heureusement, avec l’aide de la Fondation Teamsters 
Canada, le manque a été comblé et une somme de 10 000 $  
a été remise à la maison.

Josée Clairmont
Section locale 1999

Les femmes en particulier ont subi les impacts négatifs 
de la pandémie tant au niveau socio-économique qu’au 
niveau psychologique.

Liens vers des webinaires pré enregistrés
Remplissez un formulaire pour regarder 
l'enregistrement 

WEBINAIRES DE LA 
CONFÉRENCE DES FEMMES
SUR DEMANDE
teamsters.ca/webinaires teamsters.ca/femmes

nguillemette@teamsters.ca

L’égalité 

Les femmes en particulier ont subi les 
impacts négatifs de la pandémie tant au 
niveau socio-économique qu’au niveau 
psychologique. La qualité de vie des femmes 
a durement été affectée et leur participation 
au marché du travail est à son plus bas depuis 
des décennies. Les secteurs comme la 
restauration, l’hôtellerie, l’éducation, le soin 
des personnes âgées et des enfants, ainsi 
que le commerce au détail sont des secteurs 
majoritairement occupés par des femmes. Des 
pertes d’emploi, des coupures au niveau des 
heures de travail, le choix difficile de laisser 
son travail pour s’occuper des enfants ou des 
parents âgés, le télétravail avec des enfants à 
la maison, sans compter la charge mentale qui 
est devenue extrêmement élevée font partie de 
la réalité des femmes en 2020.   

De plus, le personnel de la santé est composé 
en majorité de femmes, elles sont donc plus 
à risque de contracter le virus et de subir les 
conséquences au niveau de leur santé 
physique, mais aussi de leur santé mentale. 
Un autre impact négatif important de la 
pandémie est l’isolement des femmes 
victimes de violence conjugale. Partout dans 
le monde, les violences contre les femmes ont 
augmenté et le Canada ne fait pas exception. 
La fréquence et l’intensité des violences faites 
aux femmes ont augmenté depuis le début de 
la pandémie. Le stress financier ressenti par 
les agresseurs, souvent aggravé par l’alcool ou 
la drogue, est une source de danger élevé pour 
les femmes confinées à la maison à cause du 
télétravail ou par la perte d’emploi. 

La pandémie est une menace sérieuse à 
l’égalité des genres, et nous devons travailler 
fort pour ne pas perdre ce pour quoi nous 
nous sommes tant battues. 

Contactez ou rejoignez un caucus des femmes

femmes_teamsters
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FORTS ET UNIS
POUR LES CHEMINOTS
par Lyndon Isaak, président de la Conférence ferroviaire de Teamsters Canada 

En avril et mai 2019, le Bureau de la sécurité 
des transports (BST) a fait parvenir deux avis à 
Transports Canada dans le cadre de son suivi du 
dossier, indiquant que l’utilisation d’un système de 
frein à air pendant de longues périodes et par froid 
extrême peut provoquer une fuite de l’air sous 
pression (qui est le composant principal d’un 
système de frein à air) et mettre la sécurité des 
occupants en péril. Il a aussi recommandé que le 
gouvernement examine l’efficacité des procédures 
d’inspection et d’entretien du CP.

Des questions ont été soulevées au fur et à 
mesure que les faits et les circonstances entourant 
l’accident se sont précisés, à savoir si le CP 
était au courant des problèmes de sécurité avant 
l’accident et le cas échéant, quel était son 
niveau de culpabilité. 

Camouflage, négligence et 
coups de théâtre

Le 24 janvier 2020, l’émission The Fifth Estate 
de la CBC a diffusé un reportage révélant que le 
Canadien Pacifique (CP) avait confié son enquête 
sur le déraillement à son propre corps policier doté 
de pleins pouvoirs, les Services policiers du CP 
(SPCP).

L’industrie ferroviaire est unique à plusieurs points 
de vue, dont le fait qu’elle est la seule industrie 
possédant son propre corps policier. L’article 44 
de la Loi sur la sécurité ferroviaire accorde la 
compétence exclusive à ces forces policières 
privées sur la propriété du chemin de fer et 
jusqu’à 500 m au-delà de la propriété appartenant 
au chemin de fer ou administrée par celui-ci.

Le reportage de la CBC comportait notamment un 
entretien avec un ancien agent de la police du CP 
qui affirmait que l’entreprise l’avait empêché de 
recueillir le compte rendu de témoins importants 
et d’avoir accès à des éléments de preuve, et 
avait ordonné à ses agents de limiter étroitement 
l’enquête aux agissements de l’équipe.

Dans un reportage subséquent, la CBC a révélé 
que l’enquêteur principal du BST dans le dossier 
du déraillement, Don Crawford, a déclaré que « les 

Nous n'oublierons jamais

Alors que la pandémie retenait toute l’attention au sein de notre 
syndicat en 2020, un autre enjeu important occupait les esprits dans 
l’industrie ferroviaire. En effet, nous avons été très préoccupés par 
des allégations graves et crédibles de camouflage par le Canadien 
Pacifique en lien avec le déraillement de Field, tragédie qui a coûté la 
vie à trois de nos membres. 

Le matin du 4 février 2019, un train du Canadien Pacifique roulant en 
direction de Vancouver, a déraillé. Deux locomotives et 99 wagons 
ont fait une chute de 60 mètres en bas d’un pont situé près de Field, 
en Colombie-Britannique. Le déraillement est survenu juste après que 
le train eut descendu la côte entre l’Upper Spiral Tunnel et le Lower 
Spiral Tunnel à grande vitesse à cause d’une panne du système de 
frein à air.  

L’équipe était formée d’un mécanicien de locomotive, d'un chef de 
train et d'un chef de train stagiaire. Les confrères Dockrell, Paradis et 
Waldenburger-Bulmer ont péri dans cette catastrophe.

Plusieurs enquêtes ont été lancées à la suite de cet accident. 
De plus amples renseignements sur les circonstances ayant mené à 
cette tragédie ont été mis au jour au fil du temps, confirmant que le 
gouvernement se devait d’examiner ce dossier de très près.  

Nous avons notamment appris que le train avait fait un arrêt 
d’urgence de quelques heures sur une pente descendante dans le 
froid mordant juste avant que le système de frein à air ne flanche. 
Quatre jours après l’accident, le ministre des Transports a ordonné 
que les freins à main soient appliqués dans de telles circonstances. 
Cette pratique aurait dû être la norme depuis longtemps. 
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preuves étaient suffisantes pour soupçonner qu’il 
y avait eu négligence et que l’enquête devrait être 
confiée aux autorités compétentes. » Le lendemain, 
le BST a émis une communication pour se distancer 
de cette affirmation. M. Crawford a été 
sommairement rétrogradé.

De plus, la CBC a mis au jour une série de 
manquements au cours de l’enquête de 18 mois, 
pendant lesquels le CP a continué à faire rouler ses 
trains malgré les dangers connus que posent le froid 
extrême et la neige. Entre autres, nous avons appris 
qu’à la suite d’une panne de courant, les équipes 
n’avaient pu se reposer, car le pavillon-dortoir du 
CP était glacial et que les systèmes de freinage de 
la plupart des wagons fonctionnaient mal. Le CP 
savait aussi depuis des années que les inspections 
des wagons ne repéraient pas les systèmes de 
freinage défectueux.

La CBC a également révélé que la veille de 
l’accident du train, un convoi de céréales a failli 
dérailler sur la même pente, et que le CP avait en 
main des « rapports de situation dangereuse » 
faisant état de plusieurs problèmes connus 
semblables.

Par ailleurs, la politique du CP exige l’application 
des freins à main par mauvais temps lorsque les 
trains sont stationnés sur la montagne en question, 
près de Field en Colombie-Britannique. 

Or, les freins à main n’ont jamais été appliqués. Les représentants du 
gouvernement fédéral ont conclu que le CP avait omis d’évaluer les 
dangers que présentait cette montagne précise.

Demande pour une enquête criminelle 

Face à ces révélations incriminantes, la Conférence ferroviaire de Teamsters 
Canada et les familles des victimes ont commencé à exiger la tenue d’une 
enquête criminelle indépendante sur le déraillement de Field. 

Il ne fait aucun sens que la compagnie ait eu le droit de mener une enquête 
criminelle la concernant. Jamais elle ne déposera d’accusations contre 
elle-même, surtout si elle est coupable. La GRC doit intervenir. 

Notre syndicat a été encore plus loin en demandant l’abolition de tous les corps 
policiers privés au Canada. 

Nous avons demandé une enquête dans les médias, exercé énormément de 
pressions à Ottawa et lancé une pétition parrainée par la critique des 
transports du NPD, Niki Ashton, en décembre 2020, près de deux ans après le 
déraillement. Nous avons finalement appris que la GRC lancera une enquête en 
bonne et due forme dans ce dossier hautement suspect. 

Notre syndicat espère que cette enquête criminelle réglera ce dossier une fois 
pour toutes. Tous les travailleurs ferroviaires du Canada, ainsi que les familles et 
les amis-es des victimes, méritent des réponses et que justice soit faite. 

Crédit photo: enquête sur la sécurité du transport ferroviaire R19C0015. Le BST est un organisme indépendant qui enquête sur les événements de trans-
port aérien, maritime, pipelinier et ferroviaire. 

Site du déraillement 

En Memoire de
Andrew Dockrell
Daniel Robert Waldenberger-Bulmer
Dan Paulusse
Daniel Johnson
Dylan Paradis
Dimitrios Bakirtzis
Eric «Brad» Wood
Imraan Qamar
Jasvinder Riar
Kevin Anderson
Kirk Charles McLean

Melissa Heins
Pierre-Luc Levesque
Ryan Campbell
Tony Nenasheff
Tyler Warren
Tyson Bilawchuk
Yoan Morneau
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par John McCann, directeur de la Division du transport et des camions-citernes 

Je me rappelle une année 2019 bien remplie et empreinte d’optimisme, une année 
de négociations impliquant plusieurs sections locales, de réunions importantes sur 
la réglementation du Conseil canadien des administrateurs en transport motorisé 
(CCATM), de rencontres en personne avec les représentants fédéraux et 
provinciaux et de vastes rassemblements de division avec les représentants des 
Teamsters des quatre coins du pays. Tout semblait aller dans la bonne direction 
alors que l’année 2020 se pointait à l’horizon. Personne ne se doutait qu'une année 
de stress et d’incertitude nous attendait. La pandémie mondiale a semé des doutes 
chez nombre d’entre nous concernant la survie de notre économie et les risques de 
contracter ce terrible virus. 

Il ne faut pas s’étonner que les membres du syndicat des Teamsters aient été 
fidèles à leurs principes en faisant face à ce défi ; ils ont bravé la pandémie de front 
au lieu de courir se cacher. Ils ont continué à se rendre au travail et à transporter la 
marchandise dont notre pays avait si désespérément besoin. 

Les Canadiens-ennes ont pu avoir accès à tout ce dont ils avaient besoin grâce à 
nos camionneurs-euses. Les tablettes des épiceries sont demeurées bien garnies, 
les restaurants ont reçu leurs denrées, les stations-service n’ont pas manqué de 
carburant, nos travailleurs-euses de première ligne ont reçu leur équipement de 
protection individuelle (ÉPI), les usines ont obtenu les matières premières dont elles 
avaient besoin, les entreprises locales ont reçu leurs produits et les commandes 
en ligne ont été livrées aux centres de tri et tout cela, grâce à ces hommes et ces 
femmes qui oeuvrent dans le transport routier. 

Qu’est-ce que nos membres ont reçu en retour 
de tout ce dévouement? Contrairement aux 
autres travailleurs-euses de première ligne, nos 
chauffeurs membres des Teamsters n’ont pas reçu 
d’augmentation ni de « prime de pandémie ». 
Plusieurs d’entre eux ont plutôt été traités comme 
s’ils étaient responsables de la propagation du virus. 
Ils se sont vu refuser le droit d’utiliser les toilettes dans 
ces mêmes établissements qui acceptaient leurs 
livraisons et refuser l’accès aux restaurants pour 
manger. Lorsqu'ils trouvaient un endroit où manger, 
les prix étaient souvent beaucoup plus élevés.

Il ne faut pas s’étonner que les membres du syndicat des Teamsters aient été fidèles à leurs 
principes en faisant face à ce défi : ils ont bravé la pandémie de front au lieu de courir se cacher.

On leur a refusé le droit à un espace de stationnement 
pour se reposer afin de pouvoir reprendre la route en 
toute sécurité, et interdit l’accès à certains commerces 
parce qu’ils avaient récemment voyagé. On leur a 
même dit, à un moment donné, que leurs employeurs 
pouvaient demander une dérogation au Règlement 
fédéral sur les heures de service qui leur permet de 
travailler en toute sécurité. 

Malgré tous ces obstacles, les camionneurs-euses 
ont continué à travailler tous les jours, car ils 
savaient que l’on comptait sur eux pour garder les 
communautés en vie et l’économie canadienne à flot.

David Wye
Section locale 879

Guy Parent
Section locale 1999

Alecia Abbott
Section locale 213

Nicole Quilliec
Section locale 106

Tim Moyer
Section locale 879

La Section locale 362 en Alberta a utilisé son camion semi-remorque pour acheminer de la nourriture à la banque alimentaire 
de Wood Buffalo, qui a perdu son bâtiment et toute la nourriture à l’intérieur à cause de l’inondation en avril 2020.

FORTS ET UNIS POUR
LES CAMIONNEURS
ET LES CAMIONNEUSES 
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Qu’a fait Teamsters Canada en voyant 
les camionneurs-euses devant toute 
cette adversité? 

Nous avons participé à des rencontres virtuelles 
hebdomadaires avec Transports Canada et avec 
divers ministères provinciaux des transports afin 
de faire connaître tous les obstacles auxquels nos 
chauffeurs-euses se heurtaient. Nous avons élaboré 
des directives de sécurité pour la COVID-19 
avec le gouvernement fédéral à l’intention des 
camionneurs-euses commerciaux. Nous avons été 
invités à participer au Conseil sur l’approvisionnement 
lié à la COVID-19 du gouvernement fédéral afin de 
garantir que nos routiers ne manquent plus jamais 
d’EPP à cause de pénuries, participé à des 
programmes de tests du coronavirus pour les 
chauffeurs-euses en Ontario et en Alberta et exercé 
avec succès des pressions auprès du gouvernement 
fédéral pour mettre fin aux dérogations abusives aux 

heures de service. Nous avons aussi obtenu des toilettes portatives pour 
nos conducteurs-trices dans certaines régions du pays et aidé à sensibiliser la 
population à la situation. Nous avons finalement réussi à obtenir un allègement 
fiscal supplémentaire pour les dépenses de repas et réussi à mettre plusieurs 
centaines de dollars de plus dans les poches des conducteurs-trices, tout en 
continuant à négocier les conventions collectives, régler les griefs, garantir la 
protection des droits de tous les membres des Teamsters et veiller à ce que leurs 
voix soient entendues en ces temps difficiles et incertains.    

Cette année ne nous a épargnés d’aucune façon, mais nous avons fait face à 
l’adversité, en sachant que nous en ressortirions plus forts que jamais. Nous savons 
que nous aurons d’autres obstacles à surmonter lorsque la distribution du vaccin se 
fera et que le pire sera derrière nous et nous serons prêts à affronter tous les défis. 

Cette pandémie a de nouveau démontré que le camionnage est essentiel à 
l’économie et que le rôle des routiers dans la société est plus important que 
plusieurs l’auraient cru.  

Teamsters Canada a aussi promis d’attaquer et d’exposer le fléau qu’est le modèle 
d’affaires « Chauffeur inc. », en vertu duquel les chauffeurs doivent se constituer en 
société pour ensuite être payés moins cher, car il ne fait qu’aggraver les injustices 
chez les chauffeurs.

J’aimerais remercier les confrères Léo Laliberté et Mike Hennessy de la Division 
du transport et des camions-citernes, ainsi que Mariam Abou-Dib et Christopher 
Monette, du bureau national de Teamsters Canada, pour tout leur travail.

Je suis convaincu que l’année 2021 sera une 
année extraordinaire pour les Teamsters.

Dewayne Williams
Section locale 879

Camion semi-remorque, 
de la Section locale 362.

Bubba Patenaude
Section locale 31

Dennis Georgopoulos
Section locale 213

Jean-David Chouinard
Section locale 1999

Mark McCue
Section locale 938

François Laporte, président de Teamsters Canada, parle aux journalistes
des enjeux auxquels font face les camionneurs-euses.



18

FORTS ET UNIS POUR LES
LIVREURS ET LIVREUSES

par Richard Eichel, directeur de la Division des colis 

L’année 2020 a été une année sans précédent et extraordinairement occupée 
pour les membres des Teamsters du secteur de la livraison de colis. Non 
seulement sont-ils devenus des travailleurs-euses de première ligne dans le 
contexte de cette pandémie, mais ils ont aussi permis à la société de poursuivre 
ses activités alors que les entreprises se sont tournées vers le télétravail 
pendant des semaines et que les consommateurs ont fait leurs achats en ligne.

Les livreurs-euses, comme tous les travailleurs de l’industrie du transport et 
autres personnes qui n’ont pu travailler de la maison pendant la pandémie, 
sont des héros et des héroïnes. Face à un virus dont on ne savait rien lors de 
la première vague, ils ont bravement affronté le danger à cause de la nature 
essentielle de leur travail.  

Le syndicat des Teamsters a travaillé fort et sans relâche, comme eux, afin que 
la justice, la santé et la sécurité demeurent parmi les principales préoccupations 
des gouvernements et des employeurs. 

Nous avons collaboré avec tous les employeurs afin que les procédures 
relatives à la pandémie soient mises en place et respectées, depuis le port du 
masque et le lavage des mains jusqu’aux livraisons sans contact et le respect 
de la distanciation physique dans les centres de tri. Nous avons aussi collaboré 
avec les gouvernements et les représentants des Teamsters des autres 
industries afin que les directives pertinentes concernant la COVID-19 soient 
mises en place de manière à couvrir tous les aspects de leur travail. 

Les Teamsters ont exercé des pressions auprès des gouvernements afin que 
les travailleurs-euses soient représentés lors de l’achat de l’équipement de 
protection individuelle (ÉPI). Nous maintenons nos efforts afin qu’il n’y ait 
plus jamais de pénurie d’ÉPI dans l’industrie de la livraison de colis.  

Nous nous sommes aussi attaqués à la question de l’accès aux salles de 
bain pendant la pandémie. Les stations-service et les restaurants ont limité 
étroitement l’accès à leurs installations, surtout pendant la première vague 

de la pandémie, rendant difficile pour les 
travailleurs-euses de trouver des salles de bain 
propres pendant leur journée de travail. Les 
chauffeurs-euses de camions de longue distance 
ont aussi fait face à ce problème. 

L’accès aux salles de bain est une question de 
respect. On ne peut pas s’attendre à ce que les 
gens travaillent toute la journée sans pouvoir aller 
à la salle de bain, et il est indécent que certaines 
entreprises aient insisté pour que les livreurs-euses 
n’utilisent pas leurs installations. Nous avons 
collaboré avec les gouvernements et nous 
avons abordé la question publiquement afin de 
sensibiliser les gens à la question. Celle-ci a été 
réglée, en grande partie, mais nous demeurons 
toujours à l’affût alors que certaines provinces 
entreprennent une deuxième période de 
confinement dans l’espoir de faire baisser 
le nombre de cas. 

En conclusion, notre syndicat continue à suivre 
de près la situation chez Amazon et à profiter 
des occasions de syndiquer ses travailleurs-euses. 
La croissance de ce géant se poursuit au Canada 
et partout à travers le monde et il continue 
d’embaucher « à la tâche » et de commander des 
camions afin de livrer sa marchandise lui-même. 
Dans la plupart des cas, cela ne crée pas des 
emplois bien rémunérés. Les travailleurs-euses 
d’Amazon méritent de recevoir un salaire juste, 
d’être respectés et syndiqués, comme tous 
les livreurs-euses.  

Mike Oliver
Délégué, Section locale 855,
St. John’s, Terre-Neuve
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UPS

Une bonne partie de l’année a été consacrée au renouvellement de la 
convention collective entre UPS Canada et les Teamsters. Ces importantes 
négociations avec l’entreprise se sont déroulées dans des circonstances 
difficiles. J’aimerais remercier tous les dirigeants-es et les délégué-es syndicaux 
pour les longues heures qu’ils ont consacrées au processus. L’entreprise a dû 
embaucher des centaines de nouveaux travailleurs-euses ces derniers temps 
afin de répondre à l’augmentation de la demande, de sorte que plusieurs 
personnes en étaient à leurs premières expériences avec ce processus. 
J’aimerais aussi remercier les membres qui ont voté lorsqu’il a fallu prendre un 
vote de grève, et plus tard, lorsque le moment est venu de ratifier l’accord.  

La nouvelle convention améliorera l’échelle salariale de toutes les catégories 
de travailleurs-euses, ce qui signifie que certains-es recevront une 
augmentation immédiate de 2 $ à 3 $ l’heure. Les employés qui reçoivent 
déjà le salaire maximum recevront une augmentation de 4,10 $/h sur les cinq 
ans que durera la convention. Les employés à plein temps ayant de l’ancienneté 
(au moins 90 jours en poste) seront payés au taux double la fin de semaine, à 
condition de travailler au moins cinq heures.

Des améliorations ont été apportées au régime de retraite et au régime 
d’avantages sociaux. Les dispositions concernant les heures de travail, 
telles que la journée de travail de 9,5 heures, ont été resserrées, au grand 
soulagement de plusieurs. La politique sur les poils faciaux est désormais 
plus permissive afin de permettre aux livreurs de porter une barbe propre 
et bien entretenue, faisant ainsi entrer l’entreprise dans le 21e siècle.

Purolator 

Le contrat de travail chez Purolator prend fin le 31 décembre 2021; 
les négociations débuteront plus tard cette année. Les sections locales 
commenceront à recueillir les demandes des membres sous peu. 

Purolator a vécu sensiblement les mêmes situations que UPS, où les 
travailleurs-euses essentiels-les des deux entreprises de livraison de colis ont 
travaillé très fort afin de répondre à l’augmentation de la demande provoquée 
par la pandémie. Nous invitons les membres qui souhaitent que des enjeux 
précis soient abordés lors des prochaines négociations en fassent part à leur 
délégué-e syndical-e. 

Nous avons encore du temps devant nous et peu de détails sont connus au 
moment d’écrire ces lignes. J’invite tous les membres à rester à l’affût des 
dernières nouvelles sur les négociations publiées par votre section locale. 
Elles seront affichées à chaque lieu de travail. Des comptes rendus seront 
aussi publiés en ligne et les permanents-es et délégués-es syndicaux-ales se 
rendront disponibles pour répondre aux questions des membres. 

Ronald Bes, dans son camion Purolator 
à Sault-Sainte-Marie, Ontario. (Section locale 938)

Teamsters.ca - 6 novembre 2020
L’offre finale d’UPS a été ratifiée par 60,8% des membres 
du syndicat des Teamsters qui ont voté.    

Comité de négos UPS - Québec
Une de plusieurs réunions. Celle-ci a eu lieu en juillet 2020.

FAITS SAILLANTS DU NOUVEAU CONTRAT
• Augmentation immédiate de 2 à 3 $/h chez certains membres
• Augmentation du taux maximum de 4,10 $/h
• Améliorations au régime de retraite 
• Les livreurs pourront avoir une barbe soignée et bien taillée

La nouvelle convention collective d’UPS prend fin en 2025.
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FORTS ET UNIS POUR
LES TRAVAILLEURS-EUSES
DU SECTEUR DES LAITERIES 
Par Paul Barton, directeur de la Division des laiteries 

Les défis que nous anticipions en 2020 pour l’industrie de la production 
laitière ont rapidement été relégués au second plan par la pandémie. Celle-ci a 
entraîné des changements radicaux dans la vie et les milieux de travail de tous 
les membres des Teamsters. Les transformateurs laitiers ont dû rapidement se 
réorganiser, reprendre leurs activités et maintenir la distribution du lait et des 
autres produits laitiers malgré la pandémie, tout en assurant la sécurité de nos 
membres sur les lieux de travail. 

La COVID-19 a amené les fabricants à examiner de nouveaux moyens de livrer 
leurs produits aux consommateurs. Il en a été de même dans le secteur de la 
production laitière. Saputo a évoqué une « occasion de changer et d’explorer de 
nouvelles avenues », y compris celle du commerce électronique. Ainsi, au cours 
de l’année, Saputo a lancé en Ontario et au Québec le Frigo Saputo, un site Web 
de vente directe aux consommateurs. 

En plus du coronavirus, l’industrie laitière canadienne a subi les contrecoups du 
nouvel Accord Canada-États-Unis-Mexique (ACEUM). Celui-ci, de même que 
l’Accord de partenariat transpacifique global et progressiste (PTPGP) 
précédemment négocié et l’Accord économique et commercial global entre le 
Canada et l’Union européenne (AECG), ont entraîné une perte d’environ 10 % du 
marché canadien des produits laitiers. On a non seulement autorisé un nombre 
accru de produits étrangers au pays, mais on a aussi plafonné nos exportations 
de lait en poudre et d’autres concentrés. 

Les États-Unis ont récemment déposé une plainte contre le Canada concernant 
la façon dont notre gouvernement a permis un accès à faible tarif ou en franchise 
de droits au marché laitier en vertu des « contingents tarifaires » (CT) du nouvel 
Accord. Plutôt que de permettre à presque n’importe qui d’importer des produits 
laitiers finis pour les vendre directement aux consommateurs, Ottawa a accordé 
une grande partie des CT aux transformateurs canadiens. Grosso modo, ces 
derniers pourraient ainsi importer des produits américains à moindre coût et les 
transformer en produits de plus grande valeur en vue de les vendre au Canada. 

Il ne fait aucun doute qu’une baisse de 10 % de l’accès au marché soit 
préjudiciable aux transformateurs canadiens et qu’elle puisse entraîner 
des pertes d’emplois pour nos membres. Les Teamsters des deux pays ont 
travaillé de concert sur le dossier du secteur laitier tout au long des négociations 
commerciales et ont convenu de faire front commun pour protéger les emplois 
de leurs membres qui risquent d’être affectés par le litige en cours. 
Les Teamsters suivent de près l’évolution du dossier et veillent à la 
protection des travailleurs-euses. 

La possible adoption d’un code de conduite des détaillants en alimentation est 
un autre enjeu intéressant pour les spécialistes de l’industrie, qu’un porte-parole 
d’Agropur a d’ailleurs souligné. Un tel code pourrait protéger les producteurs 
contre les frais arbitraires et les pratiques des détaillants en alimentation, qui 
peuvent se révéler préjudiciables aux transformateurs et, par extension, 
à leurs employés. 

Plus près de nous, les sections locales des 
Teamsters ont poursuivi leur solide représentation 
de nos membres et ratifié plusieurs ententes un peu 
partout au Canada en 2020.
 
Alberta

En Alberta, la Section locale 987 a été très active et a 
ratifié plusieurs contrats de travail durant l’année. Elle 
a notamment conclu avec Saputo une entente de cinq 
ans à Calgary et une de quatre ans à Red Deer, une de 
six ans avec Parmalat à Lethbridge, de même qu’une 
entente de quatre ans avec Agrifoods. 

Saskatchewan

En Saskatchewan, la Section locale 395 a vu ses 
négociations avec Saputo suspendues en raison 
des restrictions de voyage liées à la COVID-19. Le 
comité a accepté une convention collective écourtée 
pour tenir compte des circonstances. Par ailleurs, des 
signes encourageants se profilent à l’horizon alors 
que Saputo apporte d’importantes améliorations à sa 
production de fromage dans les Prairies. 

Ontario

En Ontario, la Section locale 647 a ratifié à plus 
de 90 % une nouvelle convention de cinq ans 
avec Agropur à Don Mills. L’entente comporte de 
nombreux gains, dont une proposition de quart de 
travail de week-end unique. La section locale a 
également recruté un groupe de L.I.M. à Brampton, 
qui s’occupe de la distribution pour Parmalat. 
Une première convention est en préparation au 
moment où j’écris ces lignes. 

Colombie-Britannique

En Colombie-Britannique, la Section locale 464 se 
préparait à entrer en négociation avec Saputo quand 
l’entrée en vigueur des restrictions de voyage liées 
à la pandémie a repoussé le processus. On espère 
pouvoir négocier le renouvellement de l’entente avant 
l’ouverture de la nouvelle usine de pointe de Saputo à 
Port Coquitlam (C.-B.). Saputo estime que sa nouvelle 
installation « permettra plus d’innovation, des gains 
d’efficacité et une sécurité optimale des aliments et 
du milieu de travail ». 
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Québec

Au Québec, la Section locale 1999 est confrontée à deux réalités. D’une part, 
Natrel envisage de procéder à des licenciements. Bien que les travailleurs-euses 
syndiqués de l'usine ne soient pas visés, des inquiétudes persistent puisque 
l’entreprise cherche à réduire ses coûts. Par ailleurs, Parmalat, qui a le vent dans 
les voiles, a récemment procédé à des acquisitions et a signé des contrats avec 
de nouveaux clients, dont certains dépanneurs Mac et magasins Costco. 

Terre-Neuve-et-Labrador

À Terre-Neuve-et-Labrador, la Section locale 855 indique qu’Agropur/Central Dairies 
a vu son volume augmenter et a amélioré ses installations pour de nouveaux gains 
de capacité. On signale avec fierté que l’endroit n’a subi aucun accident de travail 
avec perte de temps en deux ans. 

Un membre de la Section locale 464 sur la ligne de production à Saputo, 
en Colombie-Britannique.

Patrice Gagnon
Opérateur Natrel - Section locale 1999

Darrin Frank
Agropur - Section locale 647

Bill Miller
Agropur - Section locale 647

Martin Andrle
Agropur - Section locale 647
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Enfin, à la mi-décembre, Lactalis Canada a annoncé 
la conclusion d’une « entente définitive avec Agropur 
Coopérative en vue d'acquérir toutes les parts de sa 
division canadienne de yogourt (et) Ultima Foods », 
y compris ses installations de production de Delta 
(C.-B.) et de Granby (QC), ainsi qu’un centre de 
distribution à Longueuil (QC). Nous continuerons 
de suivre ce dossier de près. 

Je tiens à exprimer ma gratitude à tous les 
travailleurs-euses du secteur qui ont permis un 
approvisionnement continu des Canadiens-ennes 
en produits laitiers. Ils sont pour nous une véritable 
source de fierté. Je remercie également Saputo et 
Agropur de m’avoir donné un accès spécial à leurs 
connaissances de l’industrie. 
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FORTS ET UNIS
POUR LES PRÉPOSÉS-ÉES
À L’ENTRETIEN DES VOIES 
Par Wade Phillips, président de la CFTC-DPEV, Teamsters Canada 

La Conférence ferroviaire de Teamsters Canada, Division des préposés à l’entretien 
des voies et ses membres ont connu une année 2020 ardue en raison de la 
pandémie de COVID-19. Durant cette période inédite, la majorité de nos membres 
ont heureusement pu continuer d’entretenir et d’améliorer avec fierté le réseau 
de voies ferrées, lien indispensable à l’approvisionnement en biens essentiels 
des communautés partout au pays.
 
Les défis ont essentiellement porté sur le maintien d’un environnement de travail 
sain et sécuritaire. La santé et la sécurité font depuis toujours partie de nos priorités 
et l’année écoulée n’a fait que renforcer notre sensibilité à cet enjeu, alors que nos 
membres ont dû se déplacer vers des endroits où ils ne résident pas et rester loin 
de chez eux. Nos membres ont veillé les uns sur les autres et nous continuons à 
collaborer avec les employeurs pour faire en sorte que la santé et la sécurité restent 
le principal objectif au quotidien. 

Malgré la pandémie, nous avons pu agrandir notre famille de Teamsters en 
accueillant dans notre division de nouveaux membres qui oeuvrent chez 
Alstom Transport à Brampton. Ces travailleurs-euses ont choisi d’adhérer à 
notre syndicat en août dernier. Nous travaillons présentement sur une première 
convention collective qui leur procurera l’équité et la stabilité qu’ils recherchaient 
en se joignant à nous. Nous sommes extrêmement heureux de compter ces 
nouveaux membres parmi nous, et nous espérons qu’ils prendront activement 
part à nos activités avec le temps. 

Durant la pandémie, nous avons dû trouver de nouvelles façons de mener nos 
activités, et nous pouvons affirmer que nous y sommes parvenus. En 2020, nous 
avons conclu de nouvelles ententes avec Ontario Northland, Algoma Central et 
Chemin de fer de la Baie d’Hudson. En 2021, nous négocierons avec plusieurs 
entités de Genesee Wyoming en Ontario et au Québec, ainsi qu’avec d’autres 
transporteurs ferroviaires. 

À la fin 2020, notre vice-président Henry Helfenbein et le directeur de la région des 
Prairies, Gary McDougall sont partis à la retraite après plus de 40 ans chacun au 
sein de l’organisation ! Nous leur adressons nos meilleurs vœux et leur souhaitons 
une longue retraite, en bonne santé. 

En 2020, nous avons tenu l’élection de notre comité 
exécutif. Celui-ci est maintenant composé de 
moi-même à titre de président, de Gary Doherty 
comme vice-président, d’Anthony Della Porta au 
poste de secrétaire-trésorier, de Patrick Gauthier 
comme directeur de la région de l’Atlantique, de 
Maclean Foster à titre directeur de la région de l’Est, 
de Ron (Graham) Bradley comme directeur de la 
région des Prairies et de Trevor Marshall comme 
directeur de la région du Pacifique. 

Nous sommes unis et engagés envers nos membres 
et nous nous assurerons d’améliorer leur bien-être 
tout en faisant entendre leurs voix en 2021. 

Des membres de la CFTC-DPEV à BC Rail traversent la rivière 
Fraser près de Lytton, C.-B.

Visitez notre nouveau site Web 
TCRCMWED.ORG
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FORTS ET UNIS POUR LES
TRAVAILLEURS-EUSES DE
L’INDUSTRIE CINÉMATOGRAPHIQUE 
Par Lorrie Ward, directeur de la Division de l'industrie cinématographique et des expositions industrielles

Pour le secteur cinématographique comme pour le reste 
du monde, l’année 2021 présente des défis qui s’inscrivent 
dans le prolongement de 2020. 

Des contrats de travail arrivent à terme sur tout le continent à l’été 2021, sauf 
pour la Section locale 362 en Alberta qui a signé une convention collective de 
trois ans avec la Canadian Media Producers Association (CMPA) l’été dernier. 
Ces derniers se serviront sans doute de l’excuse que les coûts ont explosé à 
cause de la pandémie. Même s’ils sont de retour au travail après la fermeture 
totale du secteur au printemps 2020, les travailleurs-euses qui oeuvrent dans 
l’industrie du cinéma, qu’ils soient Teamsters ou non, font toujours face à de 
grands soucis liés à la COVID-19. 

Nous avons dû composer avec le stress du retour au travail, surmonter la 
crainte des contacts étroits avec les artisans, techniciens et artistes et 
respecter de nouveaux protocoles pandémiques rigoureux. Ces derniers 
prévoient de trois à cinq tests de dépistage par semaine, des contrôles 
quotidiens, des zones d’accès restreint, des limites quant au nombre de 
passagers dans les navettes, le port du masque jusqu’à 20 heures par jour, 
de nouvelles exigences de désinfection, etc. 

L’incertitude générée par la pandémie a eu un effet dévastateur, mais nos 
membres et tous les travailleurs-euses de l’industrie ont fait preuve d’une 
résilience exceptionnelle. Un grand nombre de productions a été concentré en 
Colombie-Britannique sur une très courte période en raison du nombre élevé 
de productions qu’on y trouvait avant la COVID-19 et le fait que la province 
est probablement le lieu de tournage le plus sûr en Amérique du Nord. 
Nos membres savent pertinemment cela et ne sont pas enclins à faire des 
compromis à l’approche des négociations avec l’American Motion Picture 
Television Producers (AMPTP). 

Les membres du BC Council of Film Unions (BCCFU), soit la Section locale 
155 des Teamsters et les Sections locales 891 de l’IATSE et 669 de l'ICG, vont 
bientôt entamer la négociation d'une nouvelle convention collective de trois 
ans. Notre contrat de travail prend fin le 31 mars 2021.

Que des entreprises se plaignent de leur soi-disant pauvreté alors qu’elles 
affichent des bénéfices records, qu’elles lancent de nouvelles chaînes et 
qu’elles font des acquisitions me dépassera toujours. 

Section locale 155 

Dans le cadre de notre entente, il y a eu en 2020 un 
total de 79 productions comparativement à 91 en 
2019, et on dénombre 38 productions en cours. La 
rédaction d’une lettre d’entente avec les employeurs 
au sujet du retour au travail, de la rémunération et 
des tests de dépistage de la COVID-19 a fait l’objet 
d’un important effort de collaboration entre les cinq 
syndicats du cinéma de la Colombie-Britannique. 

J’annonce avec fierté que la Section locale 155 a 
acquis en décembre dernier un immeuble à bureaux 
non loin des studios de Burnaby et de Vancouver. 

Pionnier de la Section locale 155, le confrère Thomas 
Milne nous a malheureusement quitté au début de 
l’année. Tom a assumé les fonctions de secrétaire-tré-
sorier durant 13 ans en plus d’avoir été directeur de 
la section cinématographique de Teamsters Canada. 
Il est décédé le 9 janvier 2021 après avoir combattu 
pendant trois ans un cancer du pancréas. 
Très apprécié de nombreux membres de sa section 
locale, Tom manquera à sa femme Anne Marie et 
aux membres de sa famille. 

Section locale 362 

Avec les autres syndicats du secteur 
cinématographique albertain, la Section locale 362 
a rencontré le gouvernement de la province afin de 
présenter l’Alberta sous un jour plus attrayant pour 
le marché mondial. Après avoir ratifié très récemment 
une entente de trois ans avec l’Association des 
producteurs, on prévoit une année active en 
Alberta, où l’on compte 15 productions sur le 
point de démarrer ou en tournage. 
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Au Québec, le syndicat des Teamsters réclame 
depuis plusieurs années qu’un décret soit mis en 
place afin de rendre équitables les conditions des 
travailleurs-euses du privé par rapport au public 
et que des ratios raisonnables patients/travail-
leurs soient mis en place. Il est inadmissible qu’un 
travailleur typique du public gagne jusqu’à 8 $/h 
de plus que celui qui fait le même travail au privé. 
Jusqu’à présent, le gouvernement Legault a choisi 
de faire la sourde oreille à nos demandes.

Les experts en santé publique affirment tous que 
plus les gens feront des entorses aux directives 
sanitaires, plus la pandémie s’éternisera et plus il 
y aura de victimes. Cependant, les gouvernements 
doivent eux aussi mettre en place les meilleures 
pratiques en matière de travail pour s’assurer que 
le secteur de la santé a le personnel nécessaire 
pour faire face au coronavirus.  

Le syndicat des Teamsters restera très vigilant 
en ce qui a trait aux conditions de ses membres, 
autant dans le secteur public que privé. Surtout, 
nous continuerons à nous battre pour nous 
assurer que tous les travailleurs-euses de la 
santé soient traités comme les héros qu’ils sont.

FORTS ET UNIS POUR LES
TRAVAILLEURS-EUSES DE LA SANTÉ
Par Alain Michaud, directeur de la Division des services sociaux

Personne ne sera surpris d’apprendre que l’année 2020 a été très difficile pour 
tous ceux et celles qui travaillent auprès des personnes âgées et des gens qui 
sont hospitalisés dans les établissements où des membres du syndicat des 
Teamsters œuvrent.

Dans nos résidences privées pour aînés, ainsi que dans les centres de soins de 
longue durée, la pandémie a frappé fort et a enlevé la vie à des milliers d’aînés. 
Ils comptent pour plus de 80 % de tous les décès de la COVID-19 au pays. 
Plusieurs de nos membres ont aussi été atteints par ce terrible virus. Dans bien 
des cas, ils ont dû prendre un long congé, voire même être hospitalisés, avant 
de pouvoir revenir en première ligne. L’épuisement et les enjeux de santé men-
tale ont également eu des répercussions sur les salariés-ées partout au pays.

Nos membres ont eu à déplorer le décès de 16 personnes âgées en moins 
d’une semaine dans une résidence privée syndiquée Teamsters. Quand la 
COVID-19 frappe dans un milieu de vie, les conséquences peuvent devenir 
rapidement dramatiques.

Les décisions douteuses des précédents gouvernements provinciaux, ainsi que 
les erreurs commises par le gouvernement actuel, ont eu des répercussions sur 
le bien-être des résidents et des salariés-ées. 

Le président de Teamsters Canada, François Laporte, a réclamé la mise en 
place de normes pancanadiennes dans les résidences privées pour aînés et les 
centres de soins de longue durée. Cela permettrait de répondre correctement à 
la vague de la pandémie qui a débuté après le retour du long congé des fêtes 
et aussi pour éviter que ce genre de situation, inconcevable dans un 
pays comme le nôtre, ne se reproduise.

En Ontario, les coupures dans la santé ont commencé bien avant la présente 
pandémie. La loi 124, qui a limité les augmentations salariales dans la santé à 
1 % par année, rend plus difficile d’attirer et retenir les employés nécessaires 
pour faire face à cette crise. Idem pour la loi 195, qui permet de contourner 
certains aspects des conventions collectives. Heureusement, le syndicat des 
Teamsters réussit à lutter contre ces politiques désastreuses en trouvant des 
façons créatives d’interpréter ces lois et d’obtenir le maximum en 
augmentations salariales pour les membres.  

Le syndicat des Teamsters a notamment pu négocier une augmentation de 
4,65 % pour 700 travailleurs-euses de bureau de trois hôpitaux dans la région 
de Toronto. Une de leurs tâches consiste à organiser des appels vidéo avec 
les patients très malades et leur famille avant qu’ils ne soient plongés dans 
un coma artificiel et intubés. Ces appels sont possibles grâce à l’utilisation de 
tablettes, mais celles-ci doivent être tenues par ces membres puisque les 
patients sont souvent trop faibles pour les utiliser. C’est trop souvent la der-
nière conversation entre les patients infectés par la COVID-19 et leurs proches.

Des pompiers et policiers démontrant leur 
solidarité envers les membres Teamsters au CHLSD 
Émile-McDuff à Repentigny, Québec. 

Membres de la Section locale 106 
dans le secteur de soins de longue durée.

Nous continuerons de nous battre pour nous assurer 
que tous les travailleurs-euses de la santé soient traités 
comme les héros qu’ils sont.
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Dans le grand Toronto, 700 travailleurs-euses de bureau dans les hôpitaux ont voté à 96% pour 
ratifier leur convention collective. Le syndicat a pu négocier une augmentation de 4,65 %.

Membres de la Section locale 419 à Sage Long-Term Care en Ontario.

Une membre de la Section locale 419 à 
l'hôpital Humber River à Toronto.
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Par Gary Kitchen, directeur de la Division de la construction 

L’année 2020 a été particulièrement exigeante pour les membres des Teamsters 
du secteur de la construction. De nombreux projets en cours d’exécution ont dû 
être réévalués afin de faire face aux défis posés par la COVID-19. 

Nous sommes chanceux que les protocoles élaborés avec les employeurs et 
nos partenaires aient permis d’éviter que la pandémie affecte nos chantiers et 
campements partout au pays. 

Par exemple, sur les lieux du projet de prolongement de l’oléoduc Trans-Mountain 
en Alberta, des contrôles de température corporelle réguliers et des questionnaires 
de santé quotidiens ont été exigés. Seulement huit passagers à la fois, sur un total 
possible de 44, sont désormais autorisés dans les autobus qui transportent les 
travailleurs-euses vers et depuis un chantier. Le port du masque est obligatoire 
en tout temps à l’intérieur et dans les véhicules, ainsi qu’à l’extérieur lorsqu’il est 
impossible de respecter une distance de deux mètres entre les personnes. Tous 
les autobus sont nettoyés autant de fois que le conducteur le juge approprié, en 
plus d’être complètement désinfectés chaque nuit. 

Des mesures semblables sont en vigueur partout au pays et chaque chantier 
et campement adopte par ailleurs des mesures adaptées à chaque situation. 

Nous devons demeurer vigilants vis-à-vis de nos membres, et nous assurer que 
les entrepreneurs et les clients continuent d’appliquer ces protocoles et de les 
améliorer dans la mesure du possible. Nous ne pouvons devenir complaisants. 

Région de l’Atlantique 

À Terre-Neuve-et-Labrador, le projet hydroélectrique de Muskrat Falls tire à sa fin. 
Une équipe de Teamsters est encore sur place pour exécuter les dernières étapes 
des travaux, mais le nombre de travailleurs est en baisse et tous les métiers font 
l’objet de licenciements à l’approche de la clôture du projet. 

Les travaux à la plateforme pétrolière White Rose ont été interrompus. 
La Section locale 855 compte 66 membres affectés à ce projet. Pour l’heure, 
Husky Oil recherche une assistance gouvernementale en vue de relancer les 
travaux. 

Les possibilités sont limitées pour nos membres du secteur de la construction en 
Nouvelle-Écosse, au Nouveau-Brunswick et à l’Île-du-Prince-Édouard. La conduite 
de camions-bétonnières procure du travail à certains d’entre eux. 

Malgré une année 2020 intense et tous les défis posés par la COVID-19, nos membres 
du secteur de la construction sont pratiquement en situation de plein emploi. 

FORTS ET UNIS
POUR LES TRAVAILLEURS-EUSES
DE LA CONSTRUCTION 

Québec

Le Québec continue d’investir massivement dans 
les infrastructures, ce qui génère de nombreuses 
possibilités pour nos chauffeurs-euses du secteur 
du béton, qui demeurent occupés malgré la crise 
sanitaire. 

Les travailleurs de la carrière Demix à Saint-Jacques-
le-Mineur ont conclu une nouvelle convention 
collective en juillet dernier. L’entreprise produit des 
agrégats et en assure la distribution dans la grande 
région de Montréal. 

Les membres étaient prêts à déclencher une grève, 
mais une entente a été conclue avant qu’on en arrive 
là. La nouvelle convention prévoit une hausse salariale 
de 13,6 % sur cinq ans, de même qu’une prime 
de 500 $ à la signature en bonne et due forme du 
contrat. 

Ontario 

À Sarnia, la demande de travailleurs-euses qualifiés 
explose à la faveur de la construction d’un nombre 
grandissant d’usines dans la Chemical Valley. Estimé 
à 2,2 milliards $, le nouveau projet Nova Chemicals 
créera 1400 emplois dans le secteur de la construc-
tion, dont plusieurs seront sans doute occupés par 
des membres des Teamsters.

Les membres continuent à travailler activement à 
des projets de remise à neuf des centrales nucléaires 
Darlington et Bruce. À la fin de l’année, quatre 
réacteurs nucléaires seront remis à neuf en même 
temps. Nous négocions actuellement le renouvel-
lement de cette convention dans l’espoir que ces 
projets procurent du travail à nos membres durant 
près de 20 ans. 

Des projets sont également en cours dans les 
secteurs des pipelines et de la construction lourde. 
Comme ailleurs au pays, le secteur du béton prêt 
à l’emploi continue de procurer du travail à des 
centaines de membres des Teamsters malgré la 
pandémie. 
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Région des Prairies 

Au Manitoba, la construction du projet hydroélectrique 
Keeyask est en voie d’achèvement. À son apogée, le projet a 
procuré du travail à 2129 de nos membres. Par ailleurs, il est 
digne de mention que plus de 9000 des travailleurs-euses du 
chantier étaient autochtones, soit plus de 39 % de l’effectif 
total du projet. 

Les travaux d’inversion de la ligne 3 d’Enbridge ont généré 
du travail pour nos membres au Manitoba, en Saskatchewan 
et en Alberta. Si l’on fait exception de ce projet, l’emploi a 
malheureusement fléchi en Saskatchewan. Les travaux 
débutent ou se poursuivent sur les chantiers Trans Mountain 
et Keystone XL et sur cinq projets de doublement d’artères 
dans le nord de l’Alberta. 

En Alberta, bien que le secteur de la maintenance et de la 
construction soit en léger repli, il offre encore de bons emplois 
aux membres de la Section locale 362. Il est probable que 
ce secteur rebondisse très rapidement si le prix du brut se 
redresse. 

Colombie-Britannique 

En Colombie-Britannique, la construction est en plein essor. 
Des membres travaillent ou prévoient de commencer à 
travailler sur six projets de pipelines. D’autres seront occupés 
aux installations Shell LNG à Kitimat, qui seront alimentées 
par l’oléoduc Coastal GasLink. 

La Section locale 213 a accompli un travail de formation 
exceptionnel auprès des travailleurs-euses des pipelines et 
a répondu aux besoins de main-d’œuvre en faisant appel à 
ses membres et à des travailleurs-euses mobiles de diverses 
régions du pays.

La nouvelle approche du gouvernement provincial concernant 
les projets de construction du secteur public, qui impose 
l’application d’ententes sur les avantages pour la communauté 
(EAC), continue de créer de l’emploi pour les membres des 
Teamsters sur des projets comme le prolongement de 
l’autoroute 1, le remplacement du pont Pattullo et d’autres 
projets de construction et d’entretien de routes. 

Nos membres peuvent s’attendre à travailler sur dix projets 
de barrages de BC Hydro au cours des prochaines années. 
Le projet du site C à Fort St-John était seulement un début. 

Malgré une année 2020 intense et tous les défis posés par la 
COVID-19, nos membres du secteur de la construction sont 
pratiquement en situation de plein emploi.

Trevor Metz, délégué - SL 213
Atco/Frontec, Site C Hydro à 
Fort St John, C.-B..

Mike Ritchie
Section locale 230
CBM Ready Mix Toronto 

Leonard Walker - Section locale 230
Agent de protection radiologique -
Centrale nucléaire Darlington.

Section locale 362
Division des pipelines

Section locale 362 - Division des pipelines

Trevor VanDyke
Section locale 230
Ontario Power
Generation
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FORTS ET UNIS POUR LES
TRAVAILLEURS-EUSES DE LA
VENTE AU DÉTAIL, DES BRASSERIES
ET DES BOISSONS GAZEUSES  
Par Michel Héroux, directeur de la Division de la vente au détail, des brasseries et des boissons gazeuses

La pandémie s’est fait sentir de plusieurs manières chez les brasseurs et 
les embouteilleurs de boissons gazeuses un peu partout au Canada. 

Québec

Dans certaines régions, la pénurie de main-d’oeuvre continue à poser problème. 
Les brasseurs et les embouteilleurs ont eu du mal à recruter des camionneurs-euses. 
Pandémie oblige, des primes salariales et/ou normatives ont été appliquées dans 
plusieurs unités d’accréditation.

Une bonne nouvelle attendait les travailleurs-euses de Coca-Cola de l’usine de 
Lachine (Québec) : des investissements de 5,5 millions de dollars assureront 
l’avenir de l’usine. Les marchandiseurs chez Coca-Cola de Granby se sont 
joints aux Teamsters récemment.

Chez Pepsi, l’année n’a pas été mauvaise au niveau des relations de travail, 
particulièrement à l’usine de production. Malgré la pandémie et l’insécurité que 
celle-ci a amenée, les membres ont su faire preuve de résilience. D’autre part, les 
négociations afin de renouveler le contrat de travail des membres du réseau de 
distribution localisé à Val-d’Or débuteront en janvier.

Du côté de l’industrie brassicole, les vendeurs-euses chez Archibald se sont joints 
à la Section locale 1999 l’été dernier. Un premier contrat de travail est en cours de 
négociation. 

Les relations de travail se dégradent chez Labatt distribution puisque des disparités 
de traitement perdurent depuis janvier 2019. Les arbitrages ont été annulés à deux 
reprises et l’employeur n’apparait pas de bonne foi dans ce dossier.

Les marchandiseurs-euses de Molson sont inquiets de la mise en place d’un suivi en 
ce qui a trait au kilométrage lors des déplacements. Des enjeux en matière de confi-
dentialité et de vie privée pourraient devenir une source de litige entre l’employeur 
et le syndicat. Toujours chez Molson, les pourparlers afin de renouveler le contrat de 
travail des travailleurs-euses de l’usine débuteront vers la fin de l’année, tout comme 
pour les autres salariés-ées des autres départements du brasseur au Québec.

Chez Sleeman-Unibroue de Chambly, la compagnie a procédé à un investissement 
de 15 millions afin de mettre en place une ligne de canettes. La formation et 
l’installation des machines ont été plus difficiles que prévu étant donné la pandémie. 
Trois nouvelles sortes de bière seront commercialisées, par conséquent l’avenir de la 
brasserie est assuré.

Ce fut une année record chez Canada Maltage où le temps supplémentaire 
a permis aux travailleurs-euses d’augmenter leurs revenus.

Ontario

En Ontario, Pepsi-Cola a embauché une trentaine 
de nouveaux travailleurs-euses et plusieurs autres 
pourraient l’être au cours des prochains mois. De fait, 
l’embouteilleur a investi des dizaines de millions de 
dollars afin de mettre à niveau son usine de production 
au cours de l’année. Un nouveau système d'entrepôt 
informatisé a été déployé. Chaque chariot élévateur 
est équipé d'un scanneur, d'une imprimante et d'un 
affichage numérique qui permettent de renouveler le 
stock en permanence afin d’assurer la fraîcheur et le 
contrôle des produits. Une nouvelle ligne robotisée a 
été installée pour le co-empaquetage de divers arômes 
de boissons non alcoolisées, d’eaux aromatisées 
Gatorade et Bubly, ainsi que d’autres produits.

Chez Refresco, la mise 
en place de la ligne 
d’embouteillage de Gatorade 
a été repoussée. 
La compagnie produit des 
boissons gazeuses pour 
Loblaw’s et President’s 
Choice, mais elle a fait un 
virage vers les boissons 
alcoolisées qui compte pour 
70 % de sa production.

La compagnie Aquaterra 
a été achetée par Primo 
Water North America en 
novembre 2020. Elle a mis 
en place un programme de 
temps partagé étant donné 
la baisse de production à 
l’usine. Le contrat de travail 
entre les parties expire en 
février 2021.

L’approvisionnement en matières premières a parfois été difficile, notamment en ce qui a trait aux canettes en aluminium. 
Cependant, les ventes ont été intéressantes tout au long de l’année, particulièrement auprès de la clientèle en magasin. 
Par contre, les ventes dans les restaurants ont chuté dans certains cas puisque les bars et restaurants ont été fermés, 
ou avaient droit à un nombre limité de clients.
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Une année remplie de défis 
dans le secteur de l’alimentation 
et du commerce de détail

L’année qui s’achève a été remplie de défis dans le 
secteur de l’alimentation et du commerce de détail. 
La pandémie de COVID-19 a frappé partout au 
pays et mis à l’avant-plan l’importance des 
travailleurs-euses qui oeuvrent dans ces 
secteurs d’activité.

Dans certains cas, des primes ont été versées 
aux salariés-ées pendant les premiers mois 
de la pandémie. Ces augmentations salariales 
temporaires ont, pour la plupart, pris fin lorsque 
l’été est arrivé.

Pourtant, nous avons exigé que ces primes 
soient permanentes étant donné les risques que 
continuent à prendre les caissiers-ères, les commis 
et tous les autres travailleurs-euses. Les entreprises 
dans l’alimentation ont fait la sourde oreille à nos 
revendications.

Un autre défi de taille auquel nos membres ont dû 
faire face est le non-respect des consignes des 
gouvernements, surtout en début de pandémie. 
Comme une partie de notre effectif syndical dans 
ce secteur d’activité est jeune, il était difficile pour 
eux de faire entendre raison à des adultes qui 
refusaient de se conformer aux directives.

S’il y a une chose que l’année 2020 a démontrée, 
c’est que l’importance du travail de ces hommes et 
ces femmes dans ce secteur est sous-estimée; ils 
et elles assurent pourtant le bien-être de l’ensemble 
de la société canadienne!

L’année 2021 s’annonce encore mouvementée 
pour ces travailleurs-euses puisque la pandémie 
n’est pas terminée, mais le syndicat des Teamsters 
continuera à veiller à leur bien-être dans chaque 
unité d’accréditation.

Alberta

Dans les Prairies, les relations entre Coca-Cola et les Teamsters sont tendues 
en pleine négociation pour le renouvellement du contrat de travail. Certains 
cadres intermédiaires semblent vouloir faire progresser leur carrière au 
détriment des travailleurs-euses. La nature du régime de retraite (prestations 
déterminées versus cotisations déterminées), la sous-traitance à des 
transporteurs sont l’objet de litiges entre les parties. Au moment d’écrire ces 
lignes, une grève pourrait être déclenchée.

Colombie-Britannique

En Colombie-Britannique, les Teamsters représentent les intérêts de nombreux 
travailleurs-euses dans le secteur des boissons gazeuses (Pepsi, Coca-Cola et 
Refresco) et l’année a été difficile dans la mesure où les marchandiseurs et les 
techniciens qui doivent se déplacer dans les magasins ont eu à composer avec 
des consignes de santé et sécurité plus ou moins respectées scrupuleusement 
par le public ou les clients. La vente de produits aux clients a été excellente, 
mais celle pour les restaurants, notamment, a chuté considérablement pour 
des raisons évidentes.

Fermeture d’une usine légendaire
C’est l’automne prochain que l’usine Molson construite en 1833 
sur la rue Notre-Dame à Montréal fermera ses portes. Les 
activités de brassage et de distribution seront transférées à un 
nouveau site sur la Rive-Sud. Le nombre de travailleurs-euses 
passera de 513 à 351 lorsque le déménagement sera complété. 
C’est le secteur de l’empaquetage qui subit les coupes les plus 
sévères puisqu’un nouveau système automatisé élimine presque 
entièrement la nécessité que des salariés-ées en chair et en os 
soient requis pour effectuer le travail.

Jaidi Marwen - Chauffeur de camion pour Pepsico, Section locale 1999
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FORTS ET UNIS
POUR LES TRAVAILLEURS-EUSES
DES SERVICES D’ASSAINISSEMENT 
Par Danny Mitchell, directeur de la Division du recyclage et des déchets 

Comme tous les travailleurs-euses de première ligne des Teamsters, les membres 
de la Division du recyclage et des déchet de Teamsters Canada sont montés au 
front lorsqu’ils ont été déclarés essentiels au début de la crise sanitaire en 2020. 

Les membres de partout au pays ont continué de se présenter au travail, même 
lorsque leurs employeurs, avec l’aide des gouvernements locaux et provinciaux, 
commençaient à peine à instaurer des mesures de sécurité dans les différents lieux 
de travail. Nos représentants syndicaux ont veillé au grain pour s’assurer que la 
sécurité des membres était prioritaire. 

On a distribué aux membres des gants de protection, des masques et des écrans 
faciaux et installé des cloisons entre les postes de travail presque immédiatement 
dans les centres de récupération de matériaux pour assurer une distance d’au 
moins deux mètres entre les travailleurs-euses. Le volume de travail y a beaucoup 
augmenté durant la pandémie du fait qu’un plus grand nombre de gens travaillaient 
à domicile et généraient une quantité plus importante de déchets résidentiels à 
recycler. Certains travailleurs-euses ont pris la décision de rester à la maison au 
début de la crise sanitaire. 

Les salariés-ées de Niagara Recycling à Niagara Falls ont touché des primes pour 
leur engagement et leurs efforts à l’issue de nombreuses discussions avec les 
Teamsters, qui réclamaient une hausse de traitement temporaire durant la crise. 
Cette installation de recyclage a connu un tel accroissement de sa charge de 
travail que des heures supplémentaires ont été proposées aux travailleurs-euses
les samedis et les dimanches. 

Les chauffeurs ont dû prolonger leurs heures de travail et, dans certains cas, 
effectuer des heures supplémentaires obligatoires et même travailler les week-ends, 
car la hausse du volume de travail et la pénurie de main-d’œuvre ont contraint 
certains à effectuer les heures maximales permises. La Section locale 879 a réussi 
à négocier une prime de fidélisation pour les chauffeurs des secteurs résidentiel 

et commercial, ainsi que pour les mécaniciens de 
Modern Landfill à Niagara Falls. Les travailleurs-euses 
de l’endroit bénéficient d’une prime de 1 000 $ à 2 000 
$ par trimestre, qui restera en vigueur jusqu’à la fin de 
la convention collective en 2023. 

La Section locale 879 a négocié avec succès un 
nouveau contrat de travail de trois ans pour ses 
membres de Waste Connections à London (Ontario). 
La nouvelle convention comporte des hausses 
salariales générales et de nouvelles dispositions 
concernant les ententes sur les avantages pour la 
communauté (EAC). En novembre, les travailleurs 
du centre de récupération de matériaux de Waste 
Connections à London ont ratifié une nouvelle entente 
comportant des hausses salariales et de nouvelles 
dispositions EAC. Les travailleurs de ces endroits ont 
également vu leur charge de travail augmenter, selon 
le représentant syndical Dave McLeod. 

Après une courte grève à Waste Connections à 
Toronto et à Waste Management à Barrie, la solida-
rité des Teamsters a prévalu et la Section locale 419 
est parvenue à négocier de bonnes augmentations 
générales pour les deux groupes de travailleurs-euses, 
selon le représentant syndical Ken Dean. Le confrère 
Dean est actuellement en pourparlers afin de 
renouveler le contrat de travail du secteur résidentiel 
de Waste Connections, région de Peel. 

L’ensemble de l’industrie a su se mobiliser 
durant une année des plus éprouvantes.

John Bilous
Délégué, SL 879 
Woodington Systems

Jim Huurman
Délégué, SL 879
Modern Landfill

Andy Wernaart
Délégué, SL 879
Terrapure

Des membres de la Section locale 879 à 
Niagara Recycling en Ontario.
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Le représentant syndical Keith Bruce de la Section locale 419 a pu éviter un arrêt 
de travail en menant des négociations avec Waste Management à l’établissement 
de Wentworth. Ce groupe de travailleurs-euses a tenu bon et a eu gain de cause 
alors que les pourparlers tiraient à leur fin. Il a obtenu une nouvelle convention 
comportant de bonnes augmentations et retardé les concessions proposées 
initialement par l’employeur. L’entente a été ratifiée par 87 % des membres. 

Jeff Snow, représentant syndical de la Section locale 847, signale qu’il a négocié 
une convention d’un an assortie d’augmentations salariales et de nouvelles 
dispositions avec Stericycle à Brampton (Ontario). Malheureusement, l’employeur 
a perdu un important contrat avec des hôpitaux du centre de Toronto, ce qui s’est 
traduit par des pertes d’emplois pour certains travailleurs-euses du centre 
d’élimination des déchets de l’entreprise. Ces derniers ont pu être affectés à des 
postes vacants à l’installation de tri et de traitement de l’entreprise. 

Dans le secteur des déchets dangereux, la Section locale 419 entreprendra sous 
peu des pourparlers avec Clean Harbors à Mississauga. En février, la Section locale 
879 entrera en négociation avec Terrapure Environmental à Hamilton (Ontario), qui 
a procédé à un licenciement de courte durée au printemps en raison d’une baisse 
de l’élimination des déchets industriels dangereux sous l’effet de la pandémie. Le 
travail a repris depuis lors, et l’entreprise a dû augmenter son effectif.

En Ontario, les révisions qui seront apportées au programme de gestion des 
matières résiduelles prévoient qu’entre 2023 et 2025, une part de la 
responsabilité financière passera des municipalités aux producteurs de 
produits recyclables dans le but de réduire le volume annuel de déchets. 
Malheureusement pour nos membres, la région de Niagara envisage de vendre 
l’installation de Niagara Recycling à Niagara Falls au secteur privé. 
La Section locale 879 et la direction de Niagara Recycling suivent la situation 
de près, alors que l’échéance de décembre 2020 initialement fixée pour 
le dépôt des offres d’achat a été reportée en raison de la pandémie. 

L’ensemble de l’industrie a su se mobiliser durant une année des plus éprouvantes, 
ce qui aurait été impossible sans les travailleurs-euses de première ligne qui ont 
assuré la continuité des opérations et accepté les risques qui s’y rattachent. 

 

WASTE CONNECTIONS
CANADA, BRAMPTON, ONTARIO
SECTION LOCALE 419

Le délégué-chef Tom Demerchant, 
Nadine Wisdom, Ernesto Eduria,
Mat Ashton, Hernando et plusieurs 
autres. Ces courageux-euses 
continuent à servir le Canada 
chaque jour avec les dirigeants 
de leur section locale. 

Chers consœurs et confrères,
continuez de faire preuve de prudence. 
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FORTS ET UNIS POUR
LES TRAVAILLEURS-EUSES
DES VÉHICULES BLINDÉS 
Owen Lane, directeur de la Division des véhicules blindés et
Derek Doiron, assistant directeur de la Division des véhicules blindés

Pour l’instant, le secteur du 
transport par véhicules blindés 
continue de relever les défis que 
pose la pandémie. 

L’argent liquide, qui fait partie intégrante 
de notre vie, devient peu à peu obsolète. 
De nombreuses entreprises préconisent 
maintenant d’autres types de paiements, 
alors que certaines autres tentent d’interdire 
complètement les échanges de pièces de 
monnaie et de billets par crainte de 
contamination par le nouveau coronavirus 
ou d’entorse aux consignes de distanciation 
physique. 

L’essor du commerce en ligne, de la cueillette à 
l’extérieur et des livraisons de repas à domicile 
favorise également une vie sans argent liquide 
et accélère une transformation numérique qui 
pourrait affecter nos membres avec le temps. 

Pour l’instant, le secteur du transport par 
véhicules blindés continue de relever les 
défis que pose la pandémie. 

Ontario

En Ontario, Garda a remporté de nouveaux contrats 
de traitement des espèces à partir de mars 2021 
pour la Banque Nationale et la Banque TD, créant 
ainsi davantage d'emplois à temps plein pour 
les Teamsters. Cependant, la TD modifiera ses 
guichets automatiques pour distribuer des billets 
de 100 dollars, supprimant ainsi l'option des billets 
de 10 dollars. Cela permettra aux guichets de 
contenir plus d'argent, réduisant ainsi le nombre 
de fois que nos membres devront ajouter des 
billets dans les machines. La convention collective 
avec Garda en Ontario expire en avril 2021 et 
les négociations devraient commencer en février.

La société 3|Sixty continue de lutter pour se 
tailler une place et acquérir des parts de marché. 
L’entreprise amorce la dernière année d’une 
première convention collective et les membres 
auront finalement droit à de bonnes conditions 
de travail, ainsi qu’à un régime de retraite. 

Nouveau-Brunswick, Nouvelle-Écosse et Île-du-Prince-Édouard 

Garda détient la plus grande part du marché des provinces de l’Atlantique et 
serait en voie de l’augmenter. La société a récemment fait l’acquisition de 
Trans Armour, qui desservait quelque 250 guichets automatiques. Renouvelée 
l’an dernier, la convention collective en vigueur en Nouvelle-Écosse garantit 
des hausses salariales annuelles de 3% durant les cinq prochaines années. 

En Nouvelle-Écosse, la convention avec Brink’s a été renouvelée l’an dernier. 
L’entente de quatre ans prévoit des hausses annuelles moyennes de 2,5 %. 
Au Nouveau-Brunswick et à l’Île-du-Prince-Édouard, la convention avec Brink’s 
a été renouvelée en septembre dernier au terme d’une grève de courte durée. 
L’entente de 48 mois comporte les meilleures hausses de traitement 
consenties à nos membres à ce jour. Nous avons également obtenu des 
dispositions qui permettront à nos membres d’avoir leur mot à dire avant 
l’adoption de nouveaux modèles d’affectation de personnel. 

Aaron Novielli
GardaWorld, Section locale 419
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Région de l’Ouest 

Les communications avec Brink’s étaient bonnes au début de la pandémie. 
L’entreprise faisait preuve d’ouverture quant à ses nouvelles orientations et des 
conférences téléphoniques régulières avec l’employeur permettaient un suivi 
rigoureux de la situation. Au Manitoba, Brink’s continue de faire pression pour 
obtenir le transport du cannabis par véhicule à un seul occupant, ce à quoi le 
syndicat s’oppose pour des raisons de sécurité. Nous avons pu bloquer cette 
initiative pour l’instant et nous poursuivrons le combat s’il le faut. 

Par ailleurs, Garda a manifesté une attitude de fermeture et les échanges 
avec elle ont été rares au mieux. Le Conseil des Teamsters de l’Ouest canadien 
et le président du Conseil conjoint 90, le confrère Randy Powers, ont invité 
l’entreprise à communiquer plus assidûment. 

Garda n’a pas toujours fait preuve de diligence dans le traitement des griefs et 
ce, à aucune étape de la procédure dans toutes les provinces de l’Ouest. Cette 
situation affecte particulièrement le Manitoba, alors que l’entreprise ne règle 
pas les différends et ne répond pas lorsque les griefs sont soumis à l’arbitrage. 
La direction semble ne pas respecter le processus d’arbitrage et devra en être 
tenue responsable. 

Kate Gibbons and Michael Munian
GardaWorld, Section locale 419

Sal Diluciano
GardaWorld, Section locale 419

Justin Jaisaree and Jay Victa
3|Sixty, Section locale 419

Des gardiens de véhicules blindés de la compagnie Brinks, membres de la Section locale 927 au Nouveau Brunswick,
à la veille d'une grève l'été dernier.

Kim Parsons et Matt Stocco 
GardaWorld, Calgary - Section locale 362



Gibril Kargbo
Loblaw, Section locale 987

Sylvain Gariépy – Guy Simoneau – Pierre-
Luc Labrecque - Pepsi, Section locale 1999

Membres Teamsters 
METRO, Section locale 91

Membres Teamsters, Sysco - Section locale 419

Membre Teamsters, Versacold - Section locale 419

FORTS ET UNIS POUR LES
TRAVAILLEURS-EUSES D’ENTREPÔT 
Par Jason Sweet, directeur, Division de l’entreposage 

Nous sommes tous dans le même bateau, et 
Teamsters Canada salue votre travail exceptionnel. 

Il a beaucoup été question du travail accompli pour continuer à faire tourner 
l’économie du pays et continuer à l’approvisionner pendant la pandémie, mais 
il y a de nombreux héros de l’ombre à saluer. Je profite donc de l’occasion 
pour remercier spécifiquement les travailleurs-euses d’entrepôt pour tout ce 
qu’ils ont fait durant la pandémie de COVID-19. C’est une grande source 
de fierté. 

Au début 2020, les gouvernements fédéral et provinciaux ont demandé aux 
Canadiens-ennes de travailler à domicile, de limiter leurs contacts à leur 
famille immédiate et d’observer une distanciation physique en public. 
Mais les travailleurs-euses du secteur de l’entreposage et de la logistique 
n’avaient pas cette option. 

La pandémie a fortement stimulé le commerce en ligne. Le secteur de 
l’entreposage et de l’approvisionnement a vu son volume de marchandise et 
son taux d’embauche augmenter, mais les conditions des travailleurs-euses 
se sont détériorées. Les employeurs, dont certains profitent allègrement de 
la situation, n’en font pas assez pour protéger les travailleurs-euses qui ont 
désespérément besoin de congés de maladie payés et d’autres mesures de 
sécurité au travail, particulièrement en pleine crise sanitaire. 

Les représentants-es des travailleurs-euses d’entrepôt de Teamsters Canada 
poursuivent leur excellent travail en vue de procurer de meilleures conditions 
de travail aux membres et de leur permettre de se faire entendre.
Ils ont même parfois joué un rôle essentiel pour que ces femmes et ces hommes touchent une prime de pandémie. 

Sachez que la santé, la sécurité et le bien-être de nos membres sont au premier rang de nos priorités durant cette crise. 

Quel que soit le moyen utilisé – train, avion, camion ou chariot – les membres des Teamsters sont en première ligne pour 
effectuer les livraisons et garnir les rayons de nos épiceries des produits que la plupart d’entre nous tiennent pour acquis. 
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Sofina Foods - Section locale 419

Membre de la Section locale 419 à Sofina Foods à Brampton, ON.

Membre Teamsters
Sofina Foods - Section locale 419

Membres Teamsters
Sofina Foods -Section locale 419

Sofina Foods à Brampton 

Les travailleurs-euses qui oeuvrent dans les 
entreprises syndiquées ont de meilleures 
conditions, en particulier en ces temps difficiles. 
C’est le cas pour les quelque 500 consœurs et 
confrères à Sofina Foods, à Brampton. 

Les Teamsters et l’employeur ont maintenu un 
contact continu. Nous savons tous qu’un seul 
cas de COVID-19 dans une usine de 
transformation de viande peut très rapidement 
se propager à des centaines de personnes. 
Le président de la Section locale 419, Jason 
Sweet, a d’ailleurs fait savoir à ses membres 
que leur santé et leur sécurité étaient au coeur 
de ses préoccupations. 

« Je connais personnellement depuis plus de 
15 ans plusieurs de ces héros et héroïnes qui 
travaillent en première ligne. Cela me désole de 
voir des gouvernements nord-américains prendre 
des risques avec la sécurité des travailleurs-euses 
et des employeurs cacher des cas de COVID-19. 
Comment ne pas tenir ces fonctionnaires et ces 
employeurs responsables? »

Sofina Foods a fait un très bon travail pour 
assurer la sécurité de ses travailleurs en leur 
fournissant des équipements de protection 
individuelle, en effectuant des contrôles de 
température corporelle, en rappelant les règles 
de distanciation physique et en installant des 
cloisons de plexiglas dans l’usine et la salle à 
manger. 

« Nous ressentons tous la peur, d’affirmer 
Sonia Cabral Dossantos, une travailleuse de 
longue date. Chaque jour, nous nous présentons 
au travail et tentons d’avoir une journée à peu 
près normale. Je suis heureuse que Sofina et 
notre syndicat nous soutiennent. » 

« Il est trop tôt pour baisser la garde, 
poursuit-elle. Nous devons tous continuer 
de faire de notre mieux pour respecter la 
distanciation physique, porter des équipements 
de protection additionnels et signaler tout 
symptôme à l’usine de Brampton. À Sofina, 
nous formons véritablement une famille. » 

Nous saluons la force et le dévouement de tous 
les agriculteurs, transformateurs et producteurs 
de denrées alimentaires qui ont travaillé plus dur 
que jamais, ainsi que tous ceux et toutes celles 
qui ont joué un rôle essentiel durant la pire 
pandémie de notre génération.
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FORTS ET UNIS
POUR LES JEUNES
Par Ryan Dickie, président, Comité des jeunes de Teamsters Canada 

L’année 2020 a démarré en force pour le Comité 
des jeunes de Teamsters Canada (CJTC), qui s’est 
réuni à la fin février pour discuter de ses futurs 
projets et objectifs. Nous avons établi nos lignes 
directrices de l’année et décidé de continuer sur 
la lancée de notre précédente campagne de 
recrutement axée sur les réseaux sociaux et les 
mèmes partageables. La campagne a remporté un 
certain succès et généré une dizaine de pistes de 
recrutement que nous avons transmises aux 
sections locales concernées à des fins de suivi. 

Puis est arrivée la pandémie. 

Le Comité a alors porté ses efforts sur les milieux 
de travail à l’échelle locale. Avec tous les membres 
de Teamsters Canada, nous avons pu montrer au 
pays à quel point nous jouons un rôle véritablement 
essentiel. Les Teamsters ont maintenu les chaînes 
d’approvisionnement et assuré les livraisons de 
marchandises par trains, camions et services de 
messagerie, démontrant pourquoi nous sommes 
des leaders pour la classe ouvrière. Toutes ces 
actions ont souligné comme jamais auparavant 

Avec tous les membres de Teamsters Canada, nous avons pu montrer au pays à quel 
point nous jouons un rôle véritablement essentiel.

l’importance d’un milieu de travail syndiqué. Les Teamsters étaient présents 
pour soutenir l’application de rigoureux protocoles de santé et sécurité dans 
les lieux de travail et sur la route, de même que pour former les membres et les 
diriger vers les ressources appropriées en cas de problèmes de santé liés à la 
COVID-19. 

Malgré la période difficile que nous traversons, nous gardons le cap sur 
l’avenir. Le Comité a proposé de tenir ses réunions à différents endroits au 
pays. L’objectif est de stimuler la participation de jeunes de tout le pays et 
de les sensibiliser à l’importance d’adhérer aux Teamsters. Nous souhaitons 
également coordonner des actions avec les sections locales en appuyant des 
initiatives sur les lieux de travail ou en nous y joignant. Nous comptons aussi 
élaborer un plan spécifique aux différents lieux de nos réunions et nous 
engager auprès des communautés locales, qu’il s’agisse se sensibiliser de 
jeunes étudiants au rôle important des syndicats, de nous joindre à des 
syndiqués-ées sur des lignes de piquetage ou de prêter main forte à des 
organismes de bienfaisance. 

Nous sommes également  impatients de faire équipe avec notre nouvelle 
directrice des Affaires gouvernementales, Mariam Abou-Dib, en vue de soutenir 
les efforts de lobbyisme qui visent des enjeux importants pour les Teamsters. 
Nos jeunes sont l’avenir de cette grande organisation et c’est dans le cadre de 
comités et d’actions de cette nature que nous verrons les leaders des 
Teamsters de demain prendre leur envol et s’épanouir ! 

Le Comité des jeunes de Teamsters Canada (CJTC) a fait du lobbying auprès des députés en février 2020.
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SU I V E Z -NOUS
SUR NOS RÉSEAUX SOCIAUX 

Chacun mérite le respect, la justice, l’égalité, l’équité et la dignité en milieu de travail.
Adhérer à un syndicat garantit tout cela et permet

aux travailleurs-euses de profiter d’une meilleure qualité de vie.   

Dites à vos amis-es et aux membres de votre famille de visiter teamsters.ca/SeSyndiquer
ou de composer le 1 866 888-6466 pour en savoir plus sur l’adhésion à notre syndicat.   

Vous-voulez faire partie de la prochaine édition?
Envoyez-nous vos photos à communications@teamsters.ca

Toute communication avec nous est confidentielle.

Teamsters Canada peut vous aider.


